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Dans le cadre de sa participa-
tion aux travaux du Congrès
de l'Internationale socialiste
des femmes, tenu à Istanbul

les 21 et 22 mai 2025, l’Organisation des
femmes ittihadies (OFI) a réaffirmé son
engagement fort en faveur des causes de
justice, d’égalité et de démocratie. 

Ainsi, dans une déclaration remar-
quée, l’OFI a exprimé son attachement
fondamental à la lutte contre toutes les
formes de violence, de discrimination et
de conflits injustes – au premier rang
desquels figure le conflit artificiel autour
du Sahara marocain.

Dans un message clair et sans
concession, les femmes ittihadies ont
lancé un appel à la communauté interna-

tionale pour briser le mur du silence en-
tourant la situation tragique des femmes
séquestrées dans les camps de Tindouf,
en territoire algérien. Elles y subissent
des conditions de vie inhumaines, pla-
cées sous le joug de milices sans aucune
légitimité juridique ni démocratique.

Le communiqué met en lumière les
violations graves subies par les femmes
dans ces camps : viols systématiques, ex-
ploitation sexuelle, grossesses forcées,
privation d’éducation, restriction de la li-
berté de circulation et impossibilité
d’exercer leur droit à l’autodétermina-
tion. Ces pratiques, selon le document,
sont corroborées par des témoignages de
survivantes ainsi que par des rapports
d’organismes indépendants, confirmant

l’ampleur des abus et la profondeur du
drame humain.

Dans ce contexte, les femmes ittiha-
dies ont exigé que les Nations unies
soient autorisées à effectuer un recense-
ment officiel des femmes dans les camps
de Tindouf, première étape nécessaire
pour révéler l’ampleur de la souffrance
et mettre un terme à l’impunité. Elles ont
également appelé à l’ouverture immé-
diate d’une enquête internationale sur les
crimes perpétrés dans cet environnement
coupé de toute surveillance institution-
nelle.

L’OFI a dénoncé l’inaction de la
communauté internationale, qualifiant ce
silence de forme de complicité qui pro-
longe la souffrance de milliers de

femmes et légitime des pratiques inhu-
maines relevant de crimes contre l’huma-
nité. Elle a souligné que le combat pour
la dignité féminine ne peut être frag-
menté, et que la solidarité avec les
femmes de Tindouf  est un devoir fémi-
niste, éthique et humanitaire.

A l’opposé de ce sombre tableau, les
femmes ittihadies ont rappelé que plu-
sieurs participantes au congrès avaient
déjà visité les provinces du Sud du
Royaume, où elles ont pu constater la
réalité vécue par les femmes sahraouies
dans leur pays : investies de responsabi-
lités politiques, engagées dans les conseils
élus et le Parlement, actrices du dévelop-
pement dans les villes de Laâyoune,
Dakhla et Boujdour, au même titre que
toutes les femmes du Maroc.

Le communiqué s’est conclu par un
appel à ouvrir les provinces du Sud aux
visites internationales, afin de faire pièce
aux campagnes de désinformation, et de
démontrer que la véritable représenta-
tion des femmes et des hommes du Sa-
hara marocain se trouve dans les
institutions nationales, et non sous la
coupe de milices armées dans des camps
fermés.

L’Organisation des femmes ittihadies
a enfin souligné que sa lutte pour un
Maroc d’égalité et de dignité est indisso-
ciable de la défense des droits des
femmes à travers le monde, affirmant
que la dignité humaine ne se négocie pas,
ne se divise pas et ne saurait être repor-
tée.

Il y a lieu de signaler que la délégation
ittihadie était composée de Hanane
Rihab, secrétaire générale de l’OFI, de
Milouda Hazib et de Fadoua Rejouani,
membres du secrétariat national, et d’Aï-
cha El Gorji, membre de la commission
de parité à l’Internationale socialiste.

H.T

Au Congrès de l'Internationale socialiste des femmes à Istanbul

L’OFI dénonce les exactions perpétrées contre les femmes
séquestrées dans les camps de la honte à Tindouf

Cérémonie en l’honneur des représentants des
pays participant à l’Exercice “African Lion 2025”
Une cérémonie a été organisée jeudi,

au siège de l’Etat-major de la Zone
Sud à Agadir, en l’honneur des re-

présentants des pays participant à l’Exercice
"African Lion 2025" qui se tient conformé-
ment aux Hautes Instructions de Sa Majesté
le Roi, Chef Suprême et Chef d’Etat-Major
Général des Forces Armées Royales (FAR).

S’exprimant à cette occasion, le Général
de Corps d’armée, Mohammed Berrid, Ins-
pecteur général des FAR et Commandant
la Zone Sud a souligné que l’Exercice "Afri-
cain Lion" témoigne du niveau de maturité
atteint dans la coopération militaire liant le
Maroc et le Etats-Unis d’Amérique, notant
que ces manœuvres reflètent l'engagement
commun au service des principes de sécu-
rité et de paix ainsi que le renforcement et
l'unification des concepts à la lumière des
changements actuels que connaît la scène
internationale.

Dans ce sens, et conformément aux
Hautes Instructions Royales, le Maroc ac-
corde une grande importance à la question

du maintien de la paix et de la stabilité dans
le continent africain à travers le renforce-
ment du principe du partenariat Sud-Sud, a-
t-il affirmé, citant à cet égard la participation
à l’Exercice "African Lion" de cadres repré-
sentant plusieurs armées africaines outre
l'appui apporté par le Royaume au volet de
la formation continue à travers des sessions
de formation organisées dans les instituts et
écoles militaires relevant des FAR.

Pour sa part, le Général d’Armée Mi-
chael Langley, Commandant du Comman-
dement américain pour l’Afrique
"AFRICOM", a indiqué que les Etats-Unis
et le Maroc développent une relation fondée
sur la coopération militaire et les intérêts
communs, ajoutant qu’"African Lion est
plus qu'un exercice. C'est le plus grand en-
gagement militaire du continent".

"Ensemble, pays africains, partenaires et
alliés européens, et même du monde entier,
sont réunis ici pour témoigner de la manière
dont les troupes se rassemblent et œuvrent
pour l'interopérabilité et l'efficacité, et pour

renforcer la cohésion à l'échelle mondiale",
a-t-il souligné.

"African Lion" est un exercice interar-
mées combiné organisé chaque année par
les FAR et les Forces armées américaines.

Cet exercice qui s’est poursuivi dans les
régions d’Agadir, Tan-Tan, Tiznit, Kénitra,

Benguérir et Tifnit, se veut un rendez-vous
annuel qui contribue à consolider la coopé-
ration militaire maroco-américaine et égale-
ment à renforcer l’échange entre les forces
armées de différents pays en vue de pro-
mouvoir la sécurité et la stabilité dans la ré-
gion.

Ac
tu

al
ité

Le Général de corps d’armée, Inspecteur général des FAR, reçoit le 
Commandant de la mission de l'ONU dans les provinces du Sud du Royaume

Dans le cadre des rencontres périodiques entre les Forces Armées Royales (FAR) et
la Mission des Nations unies dans les provinces du Sud du Royaume, le Général de Corps
d’armée, Mohammed Berrid, Inspecteur général des FAR et Commandant la Zone Sud,
a reçu jeudi au siège de l’Etat-Major de la Zone Sud à Agadir, le Général de division
Fakhrul Ahsan, Commandant la Force de la mission onusienne dans les provinces du
Sud, accompagné du Colonel Alexander Kask, chef  d'Etat-Major de la Force de la mis-
sion onusienne.

Cette rencontre a été l’occasion pour les deux responsables de discuter des activités
de la mission, indique un communiqué de l'Etat-Major des Forces Armées Royales.

Les deux responsables se sont félicités des niveaux exceptionnels de coopération at-
teints entre les deux parties en matière de coordination dans les domaines opérationnel,
sécuritaire, de déminage et de soutien logistique, ajoute la même source.
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La nouvelle est tombée, succincte mais
lourde de conséquences. Par un commu-
niqué officiel, l’armée mauritanienne a
annoncé la fermeture de la zone straté-

gique de Lebreika, à la frontière nord-est du pays,
limitrophe de l’Algérie. Déclarée «site fermé», la
zone devient inaccessible aux civils et aux activités
commerciales. L’objectif  affiché : endiguer les
risques sécuritaires et les activités illégales qui pro-
lifèrent dans ce couloir poreux où s’entremêlent
trafics de subsistance, contrebande et incursions
terroristes. Mais au-delà du vernis diplomatique,
ce qui se joue ici est bien plus profond qu’un sim-
ple renforcement sécuritaire : c’est un tournant
géopolitique majeur, aux répercussions directes
sur le Polisario, son faiseur algérien et l’ensemble
de l’équation sahélienne.

Lebreika n’est pas une zone anodine. C’est un
point névralgique — discret mais capital — pour
les séparatistes du Polisario, qui l’utilisent depuis
des années comme passage vers la Mauritanie,
puis vers les zones tampons du Sahara marocain.
C’est à travers cette brèche que s’opérait une
bonne partie des tentatives d’infiltration menées
par les groupes armés séparatistes, déguisés par-
fois en contrebandiers ou en nomades.

La fermeture de cette zone change la donne.
Elle coupe la principale artère du mouvement
clandestin entre les camps de Tindouf  et la pro-
fondeur sahélienne. C’est une rupture d’oxygène
pour le Polisario, un isolement soudain qui l’en-
ferme dans sa propre impasse stratégique. 

Cette route permettait aux séparatistes de
s’approcher des lignes de défense marocaines
pour tenter des attaques éclair qui échouaient sys-
tématiquement : l’armée marocaine, en état
d’alerte permanente et dotée de moyens techno-
logiques de pointe, intercepte et neutralise toute
tentative hostile avant même qu’elle ne constitue
un danger réel. Mais aujourd’hui, c’est le point de
départ même de ces incursions qui est neutralisé.

Il ne s’agit plus de contenir les menaces contre le
Sahara marocain, mais d’observer celles-ci s’étein-
dre d’elles-mêmes faute de terrain et de relais.  

La position mauritanienne mérite ici une lec-
ture fine. Officiellement, Nouakchott n’a jamais
voulu s’impliquer dans le conflit du Sahara, adop-
tant une neutralité prudente. Mais cette neutralité,
depuis quelques années, a évolué vers une forme
de neutralité active et pragmatique, guidée par des
impératifs de sécurité intérieure et de stabilité ré-
gionale.

Le nord-est mauritanien est une zone sensible,
où se croisent tribus, routes informelles, trafics di-
vers et velléités d’expansion de groupes armés. En
fermant Lebreika, Nouakchott ne se contente pas
de contrôler un territoire : elle barricade une faille
sécuritaire, ferme la porte aux infiltrations incon-
trôlées et envoie un signal fort à ses voisins.

En réalité, cette décision répond aussi à une
logique de consolidation des relations bilatérales
avec le Maroc, son partenaire stable, fiable, res-
pectueux des équilibres régionaux, et acteur cen-
tral de la lutte contre le terrorisme transfrontalier.
Il ne faut pas s’y tromper : si la Mauritanie agit,
c’est aussi parce qu’elle sait que la paix et le déve-
loppement de la région passent par une conver-
gence stratégique avec Rabat, et non par une
connivence passive avec les agendas des galonnés
algériens et leurs pantins polisariens. 

L’Algérie, en parrain officiel du Polisario, voit
l’un de ses derniers leviers d’influence régionale se
désintégrer. Depuis plus de quatre décennies,
Alger entretient — à coup de logistique, de pro-
pagande et d’alliances idéologiques — un conflit
artificiel. Mais les temps ont changé. La commu-
nauté internationale évolue, les soutiens s’érodent,
et les faits, sur le terrain, désavouent la fiction sé-
paratiste.

Le Polisario, désormais confiné, sans légiti-
mité populaire, sans perspectives politiques, s’ef-
fondre peu à peu sous le poids de son inutilité

géopolitique et de son isolement stratégique. Il ne
survit plus que par l’agitation, l’espoir illusoire de
soutiens extérieurs et une victimisation constante,
qui ne trompe plus personne.

Le Maroc, lui, apparaît comme le seul pôle de
stabilité, de cohérence et de projection régionale.
Son ancrage institutionnel, son appareil militaire
redoutable, sa diplomatie agile et son offre éco-
nomique le placent à l’avant-garde d’un nouveau
Maghreb en construction. 

Le Royaume ne cherche pas la confrontation,
mais l’intégration. Il ne prône pas l’agitation, mais
la coopération. Et surtout, il n’impose pas de so-
lutions idéologiques : il propose des partenariats
concrets, fondés sur la sécurité, l’interconnexion
économique et la confiance mutuelle. 

La reconnaissance internationale de plus en
plus marquée de la marocanité du Sahara, les ou-
vertures de consulats étrangers à Laâyoune et
Dakhla, le développement spectaculaire des pro-
vinces du Sud, illustrent une vérité simple : le
Maroc ne défend pas une position, il incarne une
réalité.

En somme, ce que la Mauritanie a fait en fer-
mant la zone frontalière de Lebreika, ce n’est pas
seulement bloquer un passage : c’est tourner une
page. C’est accepter que la stabilité du Maghreb
passe par la reconnaissance des équilibres réels,
par l’éradication des groupes terroristes et par la
fin de l’instrumentalisation politique des conflits
artificiels.

La guerre des positions cède peu à peu la
place à la diplomatie des faits. Et dans cette réalité
nouvelle, le Sahara marocain est plus que jamais
un pivot, non un enjeu. Le Maroc a su s’adapter à
cette nouvelle donne. L’Algérie et le Polisario, eux,
restent figés dans un passé révolu. Et comme sou-
vent dans l’Histoire, ce sont ceux qui refusent de
changer qui finissent balayés.

Mehdi Ouassat

La Mauritanie boucle sa frontière
nord-est avec l’Algérie
“Game Over” pour le Polisario

Asphyxie annoncée d’une organisation terroriste à bout de souffle

LIBÉRATION SAM/DIM 24-25 MAI 2025

Vers une reconnaissance américaine
du Polisario comme entité terroriste 

Alors que le soutien régional des séparatistes du Polisario s’effrite, une autre bataille, tout aussi
décisive, se joue désormais sur le front diplomatique et sécuritaire international : la désignation
du Polisario comme organisation terroriste.

Un tournant majeur s’annonce, porté notamment par une prise de conscience grandissante
aux Etats-Unis. Dans un article publié par The Daily Signal, Robert Greenway, ancien haut conseil-
ler à la sécurité nationale, et Amine Ghoulidi, spécialiste des dynamiques sahéliennes, lancent un
appel direct à Washington : il est temps de cesser de fermer les yeux sur la nature réelle du Polisario.
Intitulée « Pourquoi les Etats-Unis doivent affronter le proxy terroriste qu’est le Front Polisario»,
leur tribune dresse un réquisitoire implacable.

Les auteurs évoquent une menace hybride qui dépasse largement les revendications indépen-
dantistes. Le Polisario, selon eux, s’est métamorphosé en acteur d’une économie de guerre, mêlant
trafics transfrontaliers, coopération avec des groupes jihadistes et usage d’armement de pointe,
dont des drones iraniens. Les couloirs logistiques qu’il contrôle croisent désormais ceux de groupes
affiliés à AQMI ou à l’Etat islamique au Sahel.

Le point de bascule ? Le retrait unilatéral du Polisario de l’accord de cessez-le-feu en novembre
2020, suivi d’une reprise des hostilités contre le Maroc, couplée à des menaces explicites contre
des intérêts étrangers. Une escalade orchestrée depuis les camps de Tindouf, en territoire algérien,
transformés en véritable sanctuaire militarisé, financé et protégé par Alger.

Les auteurs rappellent également des précédents graves : en 1988, deux avions de l’USAID
ont été abattus par des missiles polisariens, tuant cinq Américains. Aucune sanction n’avait suivi
à l’époque. Aujourd’hui, une proposition de loi introduite par le membre de la Chambre des re-
présentants des Etats-Unis, Joe Wilson, pourrait changer cela en classant officiellement le Polisario
parmi les organisations terroristes étrangères. Ce serait un signal fort, mettant fin à des décennies
de complaisance stratégique.

Le risque, avertissent Greenway et Ghoulidi, est clair : à la confluence du Maghreb et du Sahel,
aux portes du détroit de Gibraltar, se développe un écosystème criminel qui alimente les insur-
rections armées et mine la stabilité d’une région cruciale pour la sécurité de l’Europe et de l’OTAN.

A l’heure où la Mauritanie verrouille ses frontières et où le Maroc neutralise militairement les
menaces, le moment est venu pour la communauté internationale, et les Etats-Unis en tête, de
reconnaître ce que les faits démontrent : le Polisario n’est pas un acteur politique, c’est une orga-
nisation armée enracinée dans le terrorisme régional.
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L’ambassadeur représentant per-
manent du Maroc auprès des Na-
tions unies, Omar Hilale, a
souligné, devant le séminaire du

Comité des 24 de l’ONU pour le Pacifique
(C24), que l’initiative marocaine d’autono-
mie constitue le fondement politique et
institutionnel de la dynamique de dévelop-
pement en cours au Sahara marocain.

Lors de ce séminaire régional, tenu 21
au 23 mai à Dili au Timor-Leste, M. Hilale
a affirmé que cette initiative présentée par
le Maroc en 2007 pour résoudre définitive-
ment ce différend régional garantit aux po-
pulations sahariennes la gestion
démocratique de leurs affaires locales, dans
le respect de leur culture, de leur identité
et de leurs aspirations.

"C’est ce cadre d’autonomie qui permet
leur pleine implication dans les projets éco-
nomiques, sociaux et environnementaux, et
leur participation active à l’élan régional et
continental que connaît aujourd’hui le Sa-
hara", a-t-il expliqué, relevant que l’auto-
nomie n’est pas seulement une solution
politique; elle est aussi le levier qui assure
que ce développement bénéficie directe-
ment aux populations concernées.

L’ambassadeur a en outre indiqué que
le Sahara marocain poursuit sa dynamique
de développement sur les plans écono-
mique et social dans le cadre du nouveau
modèle de développement pour les pro-
vinces du Sud, lancé par Sa Majesté le Roi
Mohammed VI en 2015, avec un budget de
plus de 10 milliards de dollars et dont les
projets ont atteint un niveau d’achèvement
à hauteur de 90%.

Il a fait observer que cette dynamique
de développement n’est pas seulement un
progrès local, expliquant qu’aujourd’hui, le
Sahara marocain est en train de se trans-
former en un véritable hub économique,
logistique et diplomatique, au service non
seulement du Royaume, mais aussi de
l’Afrique toute entière.

“Il s’agit d’une illustration concrète de
la profonde conviction du Maroc que le
développement régional, lorsqu’il est bien
ancré dans une vision nationale et conti-
nentale, peut devenir un catalyseur pour
toute une région”, a-t-il signalé, ajoutant
que pour le Maroc, le développement inté-
gré n’est pas une fin en soi. Il constitue un
socle stratégique pour la mise en œuvre des
grandes initiatives Royales en faveur de
l’Afrique, et en particulier l’initiative maro-
caine d’accès à l’Atlantique.

M. Hilale a fait remarquer que grâce à
ce développement maîtrisé, le Sahara ma-
rocain devient aujourd’hui le point de
connexion physique et économique entre
les pays africains et le reste du monde. Il
ne s’agit pas seulement, selon l’ambassa-
deur, de bâtir un corridor logistique mais
plutôt de construire une nouvelle architec-
ture africaine et internationale de solidarité,
de co-développement et de sécurité collec-
tive.

“Concrètement, cela consiste à offrir
aux pays enclavés un accès sécurisé, rapide
et rentable aux marchés mondiaux, via des
infrastructures portuaires modernes
comme le futur port de Dakhla Atlantique,
à mettre en place des zones économiques
et industrielles qui permettent de valoriser
les ressources agricoles, minières et éner-
gétiques sahéliennes, ainsi qu’a développer

une interconnexion des réseaux de trans-
port et d’énergie, facilitée par les infra-
structures déjà opérationnelles dans les
provinces du Sud”, a-t-il dit devant les
membres du C24.

Il a encore souligné que ce modèle a un
autre mérite puisqu’il illustre la vision
Royale d’une coopération Sud-Sud
concrète et respectueuse, qui place
l’Afrique au centre de ses priorités, ajou-
tant que le Sahara marocain devient, ainsi,
la plateforme de déploiement de cette di-
plomatie du développement tournée vers
le partenariat, la stabilité et le progrès par-
tagé.

“Ces actions stratégiques, pleinement
soutenues par de nombreux Etats africains
et européens, sont la preuve que le Maroc
ne propose pas des idées, mais des solu-
tions éprouvées, sur un territoire trans-
formé par l’investissement, la bonne
gouvernance et la volonté politique”, a in-
sisté M. Hilale, rappelant que plusieurs dé-
légations étrangères effectuent
régulièrement des visites de prospection
économique en vue d'accompagner le dé-
veloppement des provinces du Sud au bé-
néfice des populations locales.

Et de conclure que ce momentum in-
ternational représente désormais une réa-
lité indéniable et un message clair adressé
tant à l’ONU qu’aux autres parties, appe-
lées aujourd’hui plus que jamais à assumer
leurs responsabilités pour mettre fin à ce
différend artificiel et abandonner une pos-
ture dépassée et en décalage avec l’évolu-
tion de la question aux niveaux politique,
diplomatique et sur le terrain.

Séminaire régional du C24 de l’ONU à Dili au Timor-Leste

Omar Hilale : L'autonomie, fondement politique
et institutionnel du développement au Sahara
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Dreux et Dakhla posent les jalons de leur jumelage
La ville française de Dreux et celle de Dakhla ont posé, jeudi, les jalons de leur jumelage

en signant un Pacte d’amitié.
Ce Pacte d'amitié, qui se veut tout un symbole d’égalité de perception entre deux villes

qui ont la même volonté de progresser ensemble dans tous les domaines, aussi bien écono-
mique que culturel, a été signé par le maire de Dreux, Pierre-Frédéric Billet et le premier
vice-président du Conseil régional de Dakhla-Oued-Eddahab, M’Barek Hammia, en pré-
sence du président du Conseil communal de Dakhla, Erragheb Hormattollah et de la
consule générale du Royaume à Orléans, Rajae Benchaji.

Le Pacte d'amitié est une fondation d’un avenir commun et plus riche. Il constitue, selon
ses initiateurs, la première étape pour l'établissement d’un jumelage entre Dakhla et Dreux.

A rappeler que cette cérémonie s’inscrit dans le cadre du Salon du Maroc à Dreux (21-
25 mai) inauguré, mercredi avec grand éclat, et qui propose au public un véritable voyage
au cœur de l’artisanat, de la gastronomie et des traditions marocaines, avec la région de
Dakhla-Oued Eddahab à l'honneur.
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La membre élue de la région de
Dakhla-Oued Eddahab, Ghalla Ba-
hiya, a mis en avant, lors du sémi-
naire régional du Comité des 24 de

l'ONU (C24), la dynamique socioéconomique
et culturelle que connaissent les provinces du
Sud du Maroc, à la faveur du nouveau modèle
de développement lancé par Sa Majesté le Roi
Mohammed VI en 2015.

S’exprimant lors de ce séminaire, tenu du
21 au 23 mai à Dili au Timor-Leste, Mme Ba-
hiya a souligné que depuis la récupération de
son Sahara en 1975, le Maroc a placé le déve-
loppement socioéconomique au cœur de ses
priorités pour la région, relevant que les ini-
tiatives entreprises durant les cinquante der-
nières années "ne constituent pas de simples
réponses politiques, mais de véritables enga-
gements à long terme pour assurer le déve-
loppement durable et le bien-être des
populations locales".

Elle a fait observer que les efforts du
Maroc se sont concentrés au début sur des in-
vestissements massifs dans les infrastructures
de base, notamment les routes et l'accès à l'eau
potable et à l'électricité, ajoutant que ces ef-
forts visaient à assurer des conditions de vie
décentes aux populations des provinces du
Sud, à améliorer leur mobilité et à favoriser
l'intégration économique et sociale de ces ré-
gions dans le tissu national.

"Au cours des dix dernières années, cette
dynamique a été davantage renforcée grâce à
la mise en œuvre de projets structurants dans
le cadre du nouveau modèle de développe-
ment pour les provinces du Sud, lancé par Sa
Majesté le Roi Mohammed VI en 2015", a-t-
elle noté, précisant que ce modèle, visant à
transformer ces provinces en pôles dyna-
miques d’investissements nationaux et inter-
nationaux, tout en réduisant les inégalités
régionales, contribue également à faire du Sa-
hara marocain une nouvelle plateforme de sé-
curité, de stabilité et de co-développement
dans les régions atlantique, sahélienne et mé-
diterranéenne.

Evoquant les dividendes de ces investis-
sements structurants, l’élue du Sahara maro-
cain a notamment relevé une nette
amélioration de la croissance économique
dans les provinces du Sud et de la qualité de
vie des habitants. Plusieurs indicateurs socio-
économiques, notamment le PIB, sont plus
élevés au Sahara marocain par rapport aux au-
tres régions du Royaume, a-t-elle indiqué,
ajoutant que le taux de croissance dans ces
provinces est de 50% supérieur à la moyenne
nationale, avec 10,9% pour Laâyoune-Sakia Al
Hamra et 10,5% pour Dakhla-Oued Ed-
Dahab.

Dans le cadre de ce modèle de dévelop-
pement, l’intervenante a également cité la voie
express Tiznit-Dakhla et le nouveau port de
Dakhla Atlantique qui est en cours de
construction afin d'améliorer les infrastruc-
tures du Sahara marocain.

Elle a, en outre, indiqué que ce port, qui
est relié à l'Europe au Nord et à l'Afrique de
l'Ouest au Sud, permettrait de créer plus de
2.500 emplois directs et indirects et devrait gé-
nérer une croissance socioéconomique ac-
crue, grâce notamment à un trafic annuel
prévu de 35 millions de tonnes, à l'implanta-
tion d'entreprises internationales et à des in-
vestissements massifs. Les travaux de ce
nouveau port devraient être achevés d'ici
2028.

Mme Ghalla Bahiya a de même cité la
construction prochaine d’une zone indus-

trielle d’une superficie de 2.650 hectares, aux
côtés du port, le transformant en un com-
plexe portuaire qui comprendra notamment
une zone de compétitivité pour les produits
de la mer, un pôle de services partagés et une
zone de façade qui renforcera les liens écono-
miques et commerciaux déjà forts entre le
Maroc et le reste du continent africain, notam-
ment les régions d’Afrique de l’Ouest et du
Sahel.

Dans la même veine, elle a expliqué que le
nouveau modèle de développement a été mis
en place pour renforcer l'accès aux services
sociaux de base tels que l'éducation et les in-
frastructures de santé, en plaçant l'humain au
cœur des politiques publiques, en privilégiant
l'autonomisation des jeunes, la promotion de
l'égalité des chances et le développement des
ressources humaines locales. Il reflète ainsi,
selon elle, une approche inclusive et durable,
respectueuse des spécificités culturelles et so-
ciales de la région.

Dans ce cadre, plusieurs institutions sont
développées pour renforcer les capacités lo-
cales, citant à ce propos des projets comme le
futur Centre hospitalier de Dakhla, un projet
ambitieux visant à transformer les infrastruc-
tures sanitaires de la région, tout en renforçant
le rayonnement de la ville sur le continent afri-
cain, a-t-elle rappelé.

Elle a aussi cité l'Académie africaine des
sciences de la santé, dont l'objectif  est de pro-
mouvoir la recherche, le partage des connais-
sances et les synergies avec les partenaires du
continent.

Sur le plan culturel, l’intervenante a fait
observer que le Maroc a lancé une série d'ini-
tiatives pour préserver, intégrer et promouvoir
la culture hassanie, en droite ligne de la
Constitution, précisant que de nombreuses bi-
bliothèques publiques ont été ouvertes et  plu-
sieurs festivals culturels et musicaux sont
organisés dans différentes villes du Sahara ma-
rocain comme Dakhla, Laâyoune et Tan-Tan. 

L’élue de la région de Dakhla-Oued Ed-

Dahab a, par la même occasion, relevé qu’en
plus de ces efforts, le Maroc, sous le leader-
ship de Sa Majesté le Roi Mohammed VI, a
lancé des initiatives visionnaires qui visent à
faire de la région du Sahara marocain un pôle
de stabilité, de sécurité et de co-développe-
ment au service de l’Afrique. Elle a, dans ce
cadre, cité le projet de Gazoduc Maroc-Nige-
ria, l’initiative Afrique Atlantique et l'initiative
visant à promouvoir l'accès à l'Atlantique des
pays du Sahel.

Dans ce contexte, l'intervenante a rappelé
le discours Royal à l’occasion du 48ème anni-
versaire de la Marche Verte, dans lequel Sa
Majesté le Roi Mohammed VI a souligné une
vision géopolitique ambitieuse pour le Maroc,
axée sur la transformation de la façade atlan-
tique, à travers des services et des infrastruc-
tures dédiés au développement human et
économique.

S’agissant des conditions des femmes au
Sahara marocain, Mme Bahiya a indiqué que
les femmes s’acquittent d’un rôle de premier
plan dans la société où elles jouissent d'un
taux de participation politique élevé à l’instar
des autres régions du Royaume.

Dans les provinces du Sud, les femmes
disposent de mandats électifs aux niveaux
local, provincial et national et participent à la
gestion des affaires locales à travers les
conseils régionaux et locaux élus dans le cadre
de la régionalisation avancée, a-t-elle fait va-
loir, évoquant les projets qui ont amélioré les
conditions de vie des groupes vulnérables et
créé des activités génératrices de revenus dans
la région.

Et de poursuivre que les femmes au Sa-
hara marocain sont présentes au Parlement,
dans les conseils régionaux et les conseils mu-
nicipaux et jouissent des mêmes droits et li-
bertés que leurs concitoyens dans les autres
régions du Royaume.

L’intervenante a, par ailleurs, déploré les
"conditions de désespoir" dans lesquelles vi-
vent les femmes séquestrées dans les camps

de Tindouf  dans le Sud-Ouest de l’Algérie,
où elles sont assujetties à diverses formes
d’abus et de torture y compris le viol. “Ces
violations sont perpétrées en toute impu-
nité, le pays hôte continuant de refuser au
HCR d'exercer son mandat humanitaire de
protection de la population des camps de
Tindouf, y compris les femmes et les en-
fants, qui exige impérativement leur recen-
sement”, a-t-elle souligné. “Le statu quo a
un coût évident pour nos frères et sœurs des
camps de Tindouf  et crée une incertitude
sur leur avenir", a-t-elle ajouté.

Elle a, dans ce cadre, condamné le rôle du
groupe séparatiste du “polisario” et du pays
hôte, l’Algérie, dans les violations graves et
systématiques des droits de l'Homme dans ces
camps, comme en témoignent les différents
rapports du Haut-Commissariat aux droits de
l'Homme (HCDH).

Mme Bahiya s’est également élevée contre
les conditions de vie précaires dans lesquelles
vivent les séquestrés de ces camps en raison
du détournement de l'aide humanitaire par le
“polisario” comme l'ont confirmé le Pro-
gramme alimentaire mondial (PAM) et l'Of-
fice anti-fraude de l’Union européenne
(OLAF).

Par la même occasion, l’intervenante a af-
firmé que l’initiative d’autonomie, présentée
par le Royaume en 2007, demeure la seule so-
lution réaliste et tournée vers l’avenir au dif-
férend régional autour du Sahara marocain,
notant que cette initiative repose sur deux pi-
liers: la mise en place d'institutions locales et
représentatives permettant à la population lo-
cale de jouir de ses droits politiques, sociaux
et culturels, et la préservation de la souverai-
neté historique du Maroc sur cette région,
conformément au droit international.

Et de conclure que la mise en œuvre du
plan marocain d’autonomie permettra d’accé-
lérer davantage le développement socioéco-
nomique et garantira une paix et une stabilité
durables dans la région.

Ghalla Bahiya met en avant la dynamique 
socioéconomique soutenue au Sahara marocain
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La Slovaquie a réaffirmé son sou-
tien aux intérêts du Maroc au
sein de l’Union européenne (UE)
et s’est félicitée du Dialogue Vi-

segrád+Maroc.
Dans une Déclaration conjointe si-

gnée, jeudi à Rabat, à l’issue de la rencon-
tre entre le ministre des Affaires
étrangères, de la Coopération africaine et
des Marocains résidant à l'étranger, Nas-
ser Bourita, et le ministre des Affaires
étrangères et européennes de la Répu-
blique slovaque, Juraj Blanár, la Slovaquie
a réaffirmé "qu’elle continuera à soutenir
les intérêts du Royaume du Maroc au sein
de l’Union européenne".

La Slovaquie s’est aussi félicitée du
Dialogue Visegrád+Maroc, tout en faisant
état de sa détermination à œuvrer "sans
relâche au développement d’initiatives de
coopération triangulaire entre le Groupe
de Visegrád et le Maroc au profit du

continent africain".
L’intérêt accordé par la Slovaquie au

partenariat avec le Maroc témoigne de

l’importance du rôle du Royaume en tant
que partenaire crédible aussi bien pour le
Groupe de Visegrád que pour l’UE, et
conforte l’engagement constant du Maroc
à la faveur de la croissance et du dévelop-
pement du continent africain.

Il convient de rappeler que, lors de la
première réunion ministérielle
"V4+Maroc", tenue à Budapest en dé-
cembre 2021, des perspectives promet-
teuses de coopération avaient été
identifiées, avec la volonté partagée d’ex-
plorer de nouveaux domaines de partena-
riat avec le Maroc en tant que porte
d’entrée vers le continent africain, et le
Groupe de Visegrád en tant que passerelle
vers l’Europe centrale et orientale.

Par ailleurs, la République de Slovaquie
a salué les initiatives stratégiques entre-
prises par le Maroc, sous le leadership de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, en fa-
veur de l’Afrique.

Dans une Déclaration conjointe signée
à l’issue de ladite rencontre, la République
Slovaque a rendu hommage à l’engage-
ment du Royaume, sous la Vision éclairée
de SM le Roi Mohammed VI, en faveur
de l’Afrique, mettant en avant le rôle actif
et structurant du Maroc sur la scène inter-
nationale et au niveau du continent.

Dans cette Déclaration conjointe, l’en-
gagement constant du Royaume en faveur
du continent africain est mis en lumière,
ainsi que la contribution crédible et essen-
tielle du Maroc dans la recherche de solu-
tions aux défis auxquels le continent est
confronté.

Les actions du Royaume, dans le cadre
de l'Agenda migratoire de l'Union afri-
caine, sous la Conduite éclairée de Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI, Leader sur la
question de la migration en Afrique, sont
également saluées dans cette Déclaration
conjointe.

Juraj Blanár : Le dialogue entre la
Slovaquie et le Maroc se démarque
par son ouverture et sa profondeur
Le ministre des Affaires étran-

gères et européennes de la Ré-
publique slovaque, Juraj Blanár,

a affirmé jeudi à Rabat que le dialogue
entre son pays et le Maroc se dé-
marque par son ouverture et sa pro-
fondeur.

Lors d’un point de presse à l’issue
de ses entretiens avec le ministre des
Affaires étrangères, de la Coopération
africaine et des Marocains résidant à
l'étranger, Nasser Bourita, le chef  de
la diplomatie slovaque a souligné que
son pays considère le Royaume
comme un  partenaire important en
Afrique et aspire à entamer une nou-
velle phase de coopération renforcée
avec le Maroc dans divers domaines.

Il a rappelé qu’une déclaration
conjointe et un mémorandum d’en-
tente ont été signés à cette occasion en
vue de promouvoir la coopération bi-
latérale dans divers secteurs, exprimant
le souhait de voir s'élargir les perspec-
tives de partenariat à d'autres do-
maines.

Le ministre slovaque a mis l'accent
sur l'importance de se concentrer sur
des projets spécifiques afin de renfor-
cer les initiatives commerciales bilaté-
rales, mettant en avant l’importance du
soutien mutuel aux candidatures des
deux pays au sein du Conseil de sécu-
rité des Nations unies pour la période
2028-2029, ainsi que de leur coordina-
tion en matière de préservation de la
paix et de la sécurité internationales.

"Nous aurons des visions com-
munes concernant nos candidatures
réciproques (...). Nous aspirons égale-
ment à emprunter les voies permettant
d’éviter les conflits internationaux au
sein des Nations unies, et à engager
une réflexion sur la réforme de l’orga-
nisation onusienne, dans une perspec-
tive de renforcement de notre
partenariat", a-t-il dit.

Et d'ajouter que la Slovaquie veille
à respecter et à soutenir les intérêts du
Maroc, qu’elle considère comme un
partenaire fiable, attaché au respect du
droit international.

Nasser Bourita : Le Maroc et la Slovaquie 
entretiennent des relations étroites et partagent
une vision commune sur plusieurs questions
Le ministre des Affaires étrangères, de la Coopération

africaine et des Marocains résidant à l'étranger, Nasser
Bourita, a affirmé, jeudi à Rabat, que le Maroc et la Slo-

vaquie entretiennent des relations étroites et partagent une vi-
sion commune sur plusieurs questions.

"Partant de ce constat, il est tout à fait naturel que la Ré-
publique slovaque figure parmi les Etats clés dans le processus
de diversification des partenariats du Royaume au sein de
l'Union européenne, particulièrement dans l’Europe centrale
et l'Europe orientale", a-t-il souligné lors d’un point de presse
à l’issue de ses entretiens avec le ministre des Affaires étran-
gères et européennes de la République slovaque, Juraj Blanár.

Il a précisé, à cet égard, que la visite de son homologue
slovaque au Maroc revêt une importance particulière, étant
donné qu’elle intervient dans un contexte où le Maroc œuvre,
conformément aux Hautes directives de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, à diversifier ses partenariats au sein de l’UE
et à s’ouvrir sur de nouveaux partenaires".

Le ministre a, d'autre part, fait part de la gratitude du
Royaume à l'égard de la position constructive de la Slovaquie
concernant la question de l’intégrité territoriale du Maroc, af-
firmant que l'initiative marocaine d'autonomie, présentée en
2007, bénéficie d’un large soutien international, ouvrant des
perspectives au règlement de ce différend artificiel dans le
cadre des Nations unies et de la souveraineté marocaine.

Cette position s'inscrit dans le cadre de la dynamique im-

primée par SM le Roi autour de la question du Sahara maro-
cain, a-t-il relevé, soulignant que 22 pays de l'UE ont exprimé,
d'une manière ou d'une autre, leur soutien à l'initiative maro-
caine d'autonomie.

Le ministre a également indiqué qu’il a été convenu d’éla-
borer des initiatives conjointes visant à promouvoir la paix, le
développement et la stabilité dans le monde, expliquant que
"nous partageons une vision commune sur un grand nombre
de questions internationales".

Ces entretiens ont, en outre, porté sur les moyens de ren-
forcer la coopération dans les domaines de la sécurité, de la
lutte contre l’immigration irrégulière et les réseaux de crime
organisé et de traite des êtres humains, a-t-il ajouté.

Sur le plan économique, M. Bourita a indiqué que la coo-
pération bilatérale sera centrée sur trois axes particuliers, no-
tamment la promotion des échanges de visites des
responsables dans des secteurs spécifiques comme l'énergie,
les industries de défense et l'agroalimentaire, l'encouragement
du secteur privé à s'engager dans cette dynamique et l'explo-
ration des moyens d'intensification des échanges commer-
ciaux entre les deux pays.

"Cette visite marque une nouvelle étape dans les relations
bilatérales. L’essentiel, désormais, est de traduire cette volonté
commune en initiatives concrètes et en résultats tangibles, ce
à quoi nous nous attellerons dans les mois à venir", a-t-il
conclu.

Dans le cadre de la dynamique internationale
créée sous l’impulsion de Sa Majesté le Roi Moham-
med VI, que Dieu L’assiste, en soutien à la souverai-
neté du Maroc sur son Sahara et en appui au plan
marocain d'autonomie, "la Slovaquie reconnaît l'ini-
tiative marocaine, présentée au Secrétaire général des
Nations unies le 11 avril 2007, comme base pour une
solution définitive, sous l’égide des Nations unies",
de la question du Sahara marocain.

Cette position a été exprimée par la République

slovaque dans la Déclaration conjointe signée à l’issue
d'une rencontre, jeudi à Rabat, entre le ministre des
Affaires étrangères, de la Coopération africaine et des
Marocains résidant à l’étranger, Nasser Bourita, et
son homologue slovaque, Juraj Blanár, ministre des
Affaires étrangères et européennes.

Par ailleurs, "la Slovaquie salue les efforts sérieux
et crédibles du Maroc pour faire avancer le processus
politique vers une résolution, et soutient une solution
politique juste, durable et mutuellement acceptable,

fondée sur le compromis, en conformité avec les
principes et buts de la Charte des Nations Unies,
dans le cadre des résolutions pertinentes du Conseil
de sécurité, y compris la résolution S/RES/2756 du
31 octobre 2024", lit-on dans la Déclaration
conjointe.

Par sa nouvelle position renforcée, la République
slovaque conforte le momentum croissant en faveur
de la marocanité du Sahara et de l’initiative d’autono-
mie, saluée par la communauté internationale.

La Slovaquie reconnaît l’initiative marocaine d’autonomie “comme
base pour une solution définitive, sous l’égide des Nations unies”

La Slovaquie salue les
initiatives stratégiques
en faveur de l’Afrique
lancées sous le 
leadership de SM le
Roi Mohammed VI

“

Bratislava réaffirme son soutien aux intérêts du Maroc au
sein de l'UE et se félicite du Dialogue Visegrád+Maroc
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La 83e session du Comité exécu-
tif  de l’Union parlementaire
africaine (UPA), dont les tra-
vaux se sont achevés jeudi à

Rabat, a constitué une occasion renou-
velée de réaffirmer l’importance du ren-
forcement de cette instance et du
développement de ses mécanismes d’ac-
tion.

Selon un communiqué du Parlement,
cette session s'est tenue  avec la partici-
pation de délégations parlementaires re-
présentant plusieurs pays membres, en
présence active des chefs de délégation
ainsi que de représentants des institu-
tions législatives africaines.

Les échanges ont principalement
porté sur la nécessité de moderniser les

mécanismes de gouvernance, d’effica-
cité et de performance, afin de permet-
tre à l’Union de poursuivre pleinement
ses missions dans les meilleures condi-
tions.

A cette occasion, les membres du
Comité exécutif  ont exprimé leur pro-
fonde gratitude et leur reconnaissance à
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, que

Dieu L’assiste, ainsi que leur apprécia-
tion pour l’accueil chaleureux et l’hospi-
talité généreuse réservés aux délégations
participantes, saluant les efforts dé-
ployés par les autorités marocaines pour
assurer l’organisation et le succès de
cette session.

Les travaux de cette session, ouverte
par les présidents de la Chambre des re-
présentants, Rachid Talbi Alami, de la
Chambre des conseillers, Mohamed
Ould Errachid, et du Comité exécutif  de
l’UPA, Ali Kolotou Tchaïmi (président
de l’Assemblée nationale de la Répu-
blique du Tchad), ont été marqués par
des débats approfondis.

Ils ont porté notamment sur la pré-
sentation des activités de l’Union entre
les deux sessions, l’adoption du rapport
et des recommandations de la Commis-
sion de contrôle des comptes et des rap-
ports financiers au titre de 2024, ainsi
que sur les préparatifs de la 47e Confé-
rence de l’UPA et l'examen de ses statuts
et de son règlement intérieur.

Au cours de cette session, le Comité
exécutif  a adopté le projet d’ordre du
jour de la 47e Conférence de l’UPA et
décidé d’élargir la composition de la
Commission chargée de l’étude des pro-
positions de révision des statuts et du
règlement intérieur, en y intégrant des
représentants supplémentaires de plu-
sieurs Parlements, dont celui du Maroc.

Par la même occasion, il a été décidé
de la tenue de la 84e session du Comité
exécutif  de l’Union parlementaire afri-
caine en novembre 2025 à Kinshasa, en
République démocratique du Congo.

La 83ème session du Comité exécutif de l’UPA réaffirme l’importance
du renforcement de l’Union et du développement de ses mécanismes

L’ambassade du Maroc au Chili a
célébré, jeudi, la Journée mon-
diale de l’Afrique dans le pres-

tigieux cadre de la Bibliothèque
nationale du Chili, une occasion de
confirmer l’ancrage du Royaume dans
la dynamique panafricaine.

Cette fête africaine a été organisée
en partenariat avec la Bibliothèque na-
tionale du Chili et le Centre culturel
Mohammed VI pour le dialogue des ci-
vilisations de Coquimbo (Chili).

Dans son allocution d’ouverture, la
directrice de la Bibliothèque nationale,
Soledad Abarca de la Fuente, a salué les
efforts continus du Maroc en faveur du
développement du continent africain,
tout en mettant en lumière l’importance
de cette journée pour renforcer les liens
culturels entre l’Afrique et l’Amérique
latine.

Elle a mis l’accent sur la coopération
étroite et fructueuse entre la Biblio-
thèque nationale et l'ambassade du
Maroc à Santiago, marquée par plu-
sieurs initiatives culturelles conjointes,

notamment dans les domaines de la
préservation de la mémoire historique,
de la promotion de la diversité cultu-
relle et du dialogue interculturel.

Prenant la parole, l’ambassadeur du
Maroc au Chili, Kenza El Ghali, a rap-
pelé la vision panafricaine de Sa Majesté
le Roi Mohammed VI, qui a jeté les
bases de la politique africaine du
Royaume, basée sur la solidarité, le co-
développement et la coopération Sud-
Sud.

Revenant sur les grands axes de
cette politique, la diplomate marocaine
a évoqué l’initiative atlantique lancée
par le Souverain, le projet de gazoduc
Nigeria-Maroc, les partenariats agri-
coles portés par le Groupe OCP et les
investissements dans les énergies re-
nouvelables, ainsi que la politique mi-
gratoire humaine et inclusive du Maroc.

Mme El Ghali a rappelé plusieurs ja-
lons majeurs ayant marqué la relation
entre le Maroc et le continent africain,
en commençant par le retour du Maroc
à l’Union africaine, l’adhésion du

Royaume à la CENSAD, la demande
d’intégration à la CEDEAO, la ratifica-
tion de l’accord instituant la ZLECAF,
ou encore les visites Royales dans plus
de 30 pays africains.

Au plan commercial, a-t-elle indi-
qué, les échanges du Maroc avec les
pays africains ont progressé de 45%
entre 2013 et 2023, atteignant 52,7 mil-
liards de dirhams. Le Royaume est au-
jourd’hui le deuxième exportateur
africain de services, avec un volume an-
nuel de 16,2 milliards de dollars.

Mme El Ghali a souligné, en outre,
les actions pionnières adoptées par le
Maroc dans le domaine environnemen-
tal, la formation de milliers d’étudiants
dans les universités et les instituts ma-
rocains, et les campagnes de régularisa-
tion successives des migrants
originaires notamment d’Afrique subsa-
harienne.

L’ambassadeur du Royaume a pré-
cisé dans ce contexte que la stabilité ré-
gionale constitue un socle indispensable
pour la réussite de ces projets structu-

rants, mettant en avant l’initiative ma-
rocaine d’autonomie au Sahara comme
solution politique crédible et réaliste à
même d’impulser un développement
durable.

La Journée de l’Afrique au Chili a
été marquée par la projection d’une
vidéo retraçant les grandes étapes de
l’engagement historique du Maroc en-
vers l’Afrique et mettant en lumière les
nombreuses initiatives Royales en fa-
veur du développement continental. 

Elle s’est clôturée par l’inauguration
d’une exposition photographique illus-
trant les moments forts de l’engage-
ment du Maroc en Afrique et la richesse
des relations historiques entre le
Royaume et le continent.

Ont été présents à cette cérémonie
des représentants du ministère chilien
des Affaires étrangères, notamment Ro-
drigo Hume, directeur des affaires cul-
turelles, des députés chiliens, des
membres du corps diplomatique accré-
dité à Santiago, des artistes et des uni-
versitaires.

A Santiago, le Maroc célèbre la Journée de l'Afrique
et réitère son attachement à l’idéal panafricain
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Les étudiants marocains forment tou-
jours la première communauté étu-
diante étrangère en France, avec un 

effectif de 43.354 étudiants, un chiffre stable 
depuis plusieurs années. Ils devancent ainsi 
les étudiants originaires d’autres pays 
comme la Chine, l’Italie, le Sénégal ou en-
core l’Algérie, selon un rapport publié par 
Campus France en mai 2025. 

Depuis 2018, la France a mis en place une 
stratégie nationale visant à accueillir 500.000 
étudiants étrangers d’ici 2027. Un objectif 
qui semble à portée de main puisque le pays 
en comptait déjà 430 000 pour l’année uni-
versitaire 2023-2024, d’après Donatien Issart, 
directrice générale de Campus France. Cette 
politique s’inscrit dans une dynamique de 
renforcement de l’attractivité universitaire 
française. 

Les étudiants marocains représentent en-
viron 10 % de l’ensemble des étudiants étran-
gers en France. Toutefois, leur nombre est en 
léger déclin depuis deux ans, une tendance 
que les experts expliquent par le développe-
ment du système universitaire au Maroc, avec 
une offre croissante en universités et écoles 
supérieures, notamment privées. 

La France demeure, aux côtés de l’Alle-
magne, l’un des pays les plus attractifs pour 
les étudiants de diverses origines. Aucune na-
tionalité ne représente plus de 10% du total 
des étudiants étrangers, ce qui traduit une 
certaine équité dans la répartition géogra-

phique. Ainsi, les étudiants venant d’Afrique 
du Nord et du Moyen-Orient constituent 
environ 28% du total, ceux d’Europe 25%, 
d’Afrique subsaharienne 25%, d’Asie et 
d’Océanie 13%, et des Amériques 8%. 

Les universités françaises accueillent la 
grande majorité des étudiants étrangers (63% 
en 2023-2024, en légère baisse d’un point par 

rapport à l’année précédente), y compris les 
Marocains qui privilégient largement ce type 
d’établissement. En parallèle, les écoles de 
commerce connaissent une hausse de fré-
quentation (15%, +1 point), suivies par les 
écoles d’ingénieurs (8%, +1 point). 

Concernant les niveaux d’études, 52% des 
étudiants étrangers s’inscrivent en licence, 

40% en master, et 8% en doctorat. Les 
sciences fondamentales attirent le plus grand 
nombre (33%), suivies par les sciences hu-
maines et sociales, les lettres et les langues 
(30%), et enfin les sciences économiques 
(17%). 

Les principaux pays d’origine des étu-
diants étrangers en France en 2023-2024 de-
meurent inchangés : Maroc, Algérie, Chine, 
Italie et Sénégal. Notons une reprise du nom-
bre d’étudiants chinois, en hausse pour la 
première fois depuis 2019-2020. En revanche, 
le nombre d’étudiants marocains a connu 
une baisse de 4% pour la deuxième année 
consécutive, bien que le Maroc reste en tête 
du classement. 

L’Algérie, quant à elle, enregistre une 
baisse significative des visas étudiants délivrés 
pour 2024 (-23% par rapport à 2023), ce qui 
laisse présager une diminution du nombre 
d’inscriptions dans l’enseignement supérieur 
français pour l’année 2024-2025. 

Enfin, cette politique d’accueil profite 
aussi aux étudiants français grâce au principe 
de réciprocité. En 2022, environ 114.000 étu-
diants français ont effectué une mobilité in-
ternationale diplômante, soit une hausse de 
20 % par rapport à cinq ans plus tôt. La 
France se classe 7e au monde en termes de 
mobilité sortante, et 1ère pour le nombre de 
participants au programme Erasmus+. 

Paris. Youssef Lahlali

L'Initiative Royale visant à faciliter l’accès des pays du 
Sahel à l’océan Atlantique mise en exergue à Vienne

Les étudiants marocains, première  
communauté estudiantine étrangère en France

L'Initiative Royale visant à 
faciliter l'accès des pays du 
Sahel à l'océan Atlantique 

a été mise en exergue, jeudi à 
Vienne, dans le cadre d'un side-
event organisé en marge de la 34e 
session de la Commission des Na-
tions unies pour la prévention du 
crime et la justice pénale (CCPCJ). 

Dans une allocution à cette oc-
casion, l’ambassadeur représentant 
permanent du Royaume auprès 
de l’Office des Nations unies à 
Vienne, Azzeddine Farhane, a in-
diqué que cette initiative vise à ou-
vrir de nouveaux horizons de 
coopération et de développement 
économique au profit des pays du 
Sahel, en facilitant leur accès à 
l'océan Atlantique et en renfor-
çant les opportunités d'échanges 
commerciaux et économiques. 

Lors de cet événement dédié à 
la section Afrique de l'Ouest et 
Sahel de l'initiative CONNECT 
de l’Office des Nations unies 
contre la drogue et le crime 
(ONUDC), M. Farhane a rappelé 
que Sa Majesté le Roi Mohammed 
VI a reçu, le mois dernier à Rabat, 
les ministres des Affaires étran-
gères du Burkina Faso, du Mali et 
du Niger, réaffirmant le plein sou-
tien du Maroc à l'Alliance des 
Etats du Sahel et à ses efforts légi-
times pour rétablir la paix et la sta-
bilité. 

Au cours de cette audience, les 
ministres des Affaires étrangères 
ont transmis au Souverain la gra-
titude de leurs chefs d'Etat pour 
l'intérêt constant que le Souverain 
porte au Sahel, ainsi que pour les 
actions et initiatives Royales visant 
à promouvoir le développement 
économique et social des pays de 
la région et de leurs peuples. 

Par ailleurs, M. Farhane a réi-
téré le ferme soutien du Maroc à 
l’ONUDC et à son Service de pré-
vention du terrorisme, saluant 
l'initiative CONNECT et son pi-
lier régional en Afrique de l'Ouest 
et au Sahel, "comme un pro-
gramme opportun et innovant 
pour rompre le dangereux lien 
entre le crime organisé et le terro-
risme". 

Le Maroc a toujours mis en 
garde contre cette menace et s'est 
efforcé d'en atténuer les consé-
quences dévastatrices, a souligné le 
diplomate lors de ce side-event 
sous la forme d’un panel modéré 
par l’ambassadrice du Burkina 
Faso avec comme principaux inter-
venants les ambassadeurs du 
Maroc, du Japon et du Ghana et le 
chef du département de lutte 
contre le terrorisme de l’ONUDC. 

Le Royaume considère l'initia-
tive CONNECT comme une pla-
teforme clé à même d’améliorer la 
coordination opérationnelle, faci-

liter le partage de renseignements 
et construire des systèmes de jus-
tice pénale résilients au Sahel et au-
delà, a-t-il poursuivi. 

"Nous pensons que le soutien 
aux pays du Sahel n'est pas seule-
ment un impératif régional, mais 
une responsabilité mondiale", a in-
sisté M. Farhane, estimant que les 
menaces émanant de cette région 
dépassent les frontières et nécessi-
tent une réponse collective et coor-
donnée. "Nous appelons donc 
tous les partenaires à soutenir et à 
coparrainer des initiatives telles 
que CONNECT, et à accroître le 
soutien technique et financier aux 
Etats touchés par la crise au Sahel", 
a-t-il dit. 

En effet, l'initiative 
CONNECT devrait être soute-
nue, renforcée et pérennisée par la 
création de synergies et de dyna-
miques dans le cadre de la mise en 
œuvre des conventions internatio-
nales TOC, ICSANT, CPPM et 
CPPM amendée, relatives à la lutte 
contre le terrorisme sous toutes ses 
formes et dans toutes ses manifes-
tations, a-t-il plaidé. Ces instru-
ments internationaux devraient 
être mis en œuvre par l'organisa-
tion d'exercices sur le terrain et 
d'exercices de renforcement des ca-
pacités nationales en Afrique.  

En outre, M. Farhane a expli-
qué que dans le cadre de son enga-

gement pour la paix et le dévelop-
pement, le Maroc a adopté une 
stratégie multidimensionnelle et 
proactive basée sur la prévention, 
la vigilance sécuritaire, l'inclusion 
sociale et la coopération régionale, 
avant de mettre en lumière les 
contributions du Royaume aux 
efforts de lutte contre le terrorisme 
sur le continent africain. 

Dans ce sens, il a rappelé que le 
Maroc abrite à Rabat, depuis 2021, 
le Bureau des Nations unies pour 
la lutte contre le terrorisme et la 
formation en Afrique, qui se 
concentre sur l'élaboration et la 
mise en œuvre de programmes et 
d'initiatives de formation à la lutte 
contre le terrorisme pour les Etats 
membres africains. 

Ce Bureau a formé plus de 
1.500 experts africains, renforçant 
ainsi la capacité du continent à 
faire face à cette menace, a détaillé 
M. Farhane. 

Le Maroc s'est également en-
gagé bilatéralement avec plusieurs 
pays et dans différentes enceintes, 
notamment au niveau de l'ONU 
dans le cadre du Forum mondial 
de lutte contre le terrorisme 
(GCTF) ainsi que de la Coalition 
mondiale contre Daesh, a-t-il fait 
savoir. 

Et de rappeler que le Maroc a 
coprésidé, depuis 2016, le GCTF, 
une fonction qu'il a assumée pour 

trois mandats consécutifs: 
Conjointement avec les Pays-Bas 
durant la période allant de 2015 à 
2019, avec le Canada entre 2019 et 
2022, et avec l'Union européenne 
depuis septembre 2022. 

Concernant la Coalition mon-
diale contre Daesh, le Maroc s'est 
porté volontaire pour coprésider 
le Groupe de réflexion sur 
l'Afrique avec l'Italie, le Niger et 
les Etats-Unis, a ajouté l'ambassa-
deur. 

Selon lui, les objectifs de ce 
groupe de réflexion sont en par-
faite adéquation avec les paramè-
tres d'une implication efficace 
dans la lutte contre le terrorisme 
en Afrique, à savoir soutenir les ef-
forts africains dans la lutte contre 
le terrorisme au niveau sous-régio-
nal, soutenir l'appropriation par 
l'Afrique des politiques de lutte 
contre le terrorisme, soutenir et ra-
tionaliser les efforts de renforce-
ment des capacités sur le 
continent, et prévoir une ap-
proche holistique qui permette la 
sécurité et le développement. 

Et de conclure que le Maroc 
reste attaché à l'action multilaté-
rale et estime que seuls la solida-
rité, la coopération et le 
développement durable permet-
tront de lutter efficacement contre 
le terrorisme et ses causes pro-
fondes. 
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Le rôle de l’intelligence artifi-
cielle (IA) en faveur de l’inclu-

sion socioéconomique des jeunes a 
été mis en lumière jeudi lors d’un 
débat organisé par la préfecture des 
arrondissements de Sidi Bernoussi 
à Casablanca. 

Animé par des experts et des 
universitaires, ce débat, organisé à 
l’occasion de la célébration du 
20ème anniversaire de l’Initiative 
nationale pour le Développement 
Humain (INDH), a permis 
d’échanger les vues sur les moyens 
de mettre à profit les immenses 
possibilités offertes par l’IA en fa-
veur du développement et de l’in-
sertion économique des jeunes. 

Les intervenants ont ainsi ap-
pelé à inscrire l’IA dans les forma-
tions données aux bénéficiaires 
avec le soutien de l’INDH. 

Dans une déclaration à la MAP, 
Mohamed Dardouri, wali, coor-
donnateur national de l’INDH, a 
affirmé que l’incubateur des pro-
jets pour l’accompagnement et l’in-
clusion socioéconomique des 
jeunes à Sidi Bernoussi est un mo-
dèle de réussite des projets pro-

grammés dans le cadre le troisième 
phase de l’INDH, fournissant des 
formations adaptées aux attentes 
des jeunes, outre leur accompagne-
ment dans la recherche d’un emploi 
ou encore la création de petites en-

treprises. 
Soulignant que le succès des 

programmes au titre de toutes les 
phases de l’INDH s’explique par la 
clairvoyance de la vision de Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI, il a 

salué le travail du Comité provin-
cial de développement humain 
(CPDH) ainsi que l’action des ges-
tionnaires de cet incubateur qui 
s’affirme aujourd’hui comme un 
modèle notamment dans les do-

maines de l’entrepreneuriat, l’em-
ploi ou encore l’amélioration du re-
venu des jeunes et leur inclusion 
économique. 

Pour sa part, le chef de la Divi-
sion de l’action sociale à la préfec-
ture des arrondissements de Sidi 
Bernoussi, Mohamed Moujib, a 
noté que la célébration de ce 20ème 
anniversaire est l’occasion de pré-
senter le bilan des projets réalisés 
grâce à l’INDH durant les trois 
phases écoulées ainsi que l’évalua-
tion des acquis enregistrés. 

D’où, pour lui, l’importance de 
ce débat dans l’échange des vues et 
des idées ainsi que la consolidation 
des acquis sur le chemin des projets 
réalisés grâce à l’INDH au niveau 
de cette préfecture. 

Outre le débat, cette rencontre 
a été marquée par l’ouverture de la 
8ème édition du Salon de l’emploi, 
le lancement officiel du pro-
gramme de soutien à l’employabi-
lité, la remise des prix aux porteurs 
des meilleures idées de projets ainsi 
que des certificats de formation aux 
jeunes inscrits dans le cadre du pro-
gramme de soutien à l’emploi.

La 20e réunion de haut niveau du 
Forum de coopération sino-arabe et la 
9e session du Dialogue politique stra-

tégique sino-arabe se sont tenues, mercredi à 
Rabat, en vue de renforcer les relations de 
coopération stratégique entre les Etats arabes 
et la République Populaire de Chine. 

Ont pris part à cette réunion des hauts 
responsables et représentants des ministères 
arabes des Affaires étrangères, ainsi qu’une dé-
légation de haut niveau de la République Po-
pulaire de Chine, composée de plusieurs 
secteurs et institutions chinoises concernées, 
outre une délégation de hauts responsables 
du secrétariat général de la Ligue des Etats 
arabes. 

L'accueil par le Maroc de ces deux sessions 
dénote de l’attention que porte le Royaume, 
conformément aux Hautes Directives de Sa 
Majesté le Roi Mohammed VI, Que Dieu 
L’assiste, au renforcement des relations de 
coopération entre le Royaume et la Répu-
blique Populaire de Chine amie, ainsi qu’avec 
l’ensemble des Etats arabes frères, dans le cadre 
du respect mutuel, de la solidarité et du déve-
loppement commun. 

Ces deux sessions se sont penchées sur les 
moyens de soutenir le partenariat sino-arabe 
dans un contexte de mutations internatio-
nales accélérées. A cette occasion, les deux par-
ties ont réitéré leur engagement commun de 
renforcer le dialogue politique, d’élargir les 
perspectives de partenariat économique et 
d’intensifier la concertation sur des questions 
régionales et internationales d'intérêt com-
mun. 

Elles ont également exprimé leur volonté 
d’asseoir une coopération multidimension-
nelle, basée sur le respect mutuel et les intérêts 
communs, ainsi que le respect de la souverai-
neté des pays et leur intégrité territoriale. 

Dans le document final adopté, les deux 
parties ont exprimé leur soutien aux efforts de 

Sa Majesté le Roi Mohammed VI, Président 
du Comité Al-Qods, tout en soulignant l'im-
portance du rôle de la présidence de ce comité. 

En effet, elles se sont félicitées de l’action 
du Comité Al-Qods ainsi que des efforts 
consentis par l'Agence Bayt Mal Al-Qods, 
bras exécutif, pour soutenir la résilience de la 
ville d’Al-Qods et des Maqdessis et défendre 
la cause palestinienne, notamment à travers 
les aides médicales, humanitaires et alimen-
taires d’urgence fournies aux Palestiniens. 

Les deux parties ont également réaffirmé 
le droit du peuple palestinien à établir un Etat 
de Palestine indépendant, avec pour capitale 
Al-Qods Est, sur la base des frontières de juin 
1967, conformément aux résolutions interna-
tionales y afférentes. 

A cet égard, elles ont loué les efforts du 
Royaume pour l'organisation, le 20 mai 2025 
à Rabat, de la 5e Réunion de l'Alliance globale 
pour la mise en œuvre de la solution à deux 
Etats. 

Les participants ont également salué les 
initiatives atlantiques lancées par le Souverain 
en tant que processus de partenariat devant 
jouer un rôle capital dans le renforcement des 
liens de coopération, d'intégration et de com-
plémentarité économique entre les pays de la 
région, ainsi que dans la promotion de la paix, 
de la stabilité et de la prospérité partagées. 

Au registre du renforcement de la paix et 
de la sécurité internationales, les deux parties 
se sont félicitées de la présidence marocaine 
de la 6e Conférence sur l’établissement d’une 
zone exempte d’armes nucléaires et autres 
armes de destruction massive au Moyen-
Orient, exprimant leur soutien à la présidence 
par le Maroc du Comité des Nations unies 
pour l'utilisation pacifique de l’espace extra-
atmosphérique. 

Elles ont également réaffirmé l'impor-
tance de la lutte contre le crime transfrontalier 
et son lien avec le terrorisme et le séparatisme, 

soulignant la nécessité d’y faire face à travers 
la coopération sécuritaire, l’échange d’infor-
mations et l’intensification des efforts 
conjoints pour lutter contre le financement 
de ce crime. 

Elles ont aussi condamné le terrorisme 
sous toutes ses formes, manifestations et mo-
biles, insistant sur la nécessité de le combattre, 
d’en éradiquer les racines et d'en tarir les 
sources. 

A cet égard, les deux parties ont salué l'ac-
cueil par le Maroc du Bureau des Nations 
unies pour la lutte contre le terrorisme et la 
formation en Afrique. 

Sur un autre registre, elles ont mis en 
avant l’importance de la fédération des efforts 
régionaux et internationaux pour parvenir à 
des solutions politiques aux crises et questions 
régionales, y compris la situation que traver-
sent certains pays arabes, insistant sur l'enga-
gement en faveur de leur unité et le respect de 
leur souveraineté et de leur intégrité territo-
riale. 

Concernant l’évolution de la situation en 
Libye, les deux parties ont salué les efforts dé-
ployés par le Royaume du Maroc pour garan-
tir la sécurité et la stabilité dans ce pays, 
relevant la centralité de l'accord politique li-
byen signé en 2015 à Skhirat. 

D'autre part, elles ont exprimé leur sou-
tien aux initiatives chinoises, à l'instar de celle 
de "la Ceinture et la Route", ainsi que "l'Ini-
tiative pour le développement mondial" en 
tant que cadre contribuant à renforcer la coo-
pération sino-arabe dans les domaines des in-
frastructures, du commerce, de l'économie 
numérique et de la logistique. 

Sur le volet économique, les deux parties 
ont mis l'accent sur la nécessité de drainer des 
investissements chinois dans le monde arabe 
et d’accroître le volume des échanges commer-
ciaux, tout en veillant à conclure des partena-
riats dans divers secteurs vitaux, à l'instar des 

infrastructures, de l’industrie, des technolo-
gies, des énergies renouvelables, du tourisme, 
de la santé et de l’intelligence artificielle. 

A cet égard, elles se sont félicitées des ef-
forts déployés par le Centre international d'in-
telligence artificielle du Maroc "AI 
Movement", relevant de l’Université Moham-
med VI Polytechnique (UM6P). 

Les deux parties ont, par ailleurs, loué les 
conclusions de la 4e Conférence ministérielle 
mondiale sur la sécurité routière, tenue en fé-
vrier dernier à Marrakech, qui ont été actées 
dans la "Déclaration de Marrakech", remer-
ciant le Royaume pour sa sage présidence de 
la 6e Assemblée des Nations unies pour l'en-
vironnement. 

Par ailleurs, les deux parties ont mis l'ac-
cent sur l'importance de la promotion de la 
coopération sino-arabe dans le domaine cul-
turel et de dialogue des civilisations, ce qui est 
de nature à contribuer à raffermir la compré-
hension et la communication au service des 
intérêts communs, soulignant l'importance 
de consolider la coopération dans les do-
maines des politiques sociales et l'autonomi-
sation des femmes pour contribuer au 
développement durable. 

A cet égard, les participants ont mis l'ac-
cent sur l'importance de la coopération dans 
les domaines de la jeunesse et du sport, se fé-
licitant de l'organisation par le Royaume du 
Maroc de la Coupe du monde 2030 aux côtés 
de l'Espagne et du Portugal, ainsi que de l'ac-
cueil par le Royaume d'Arabie saoudite du 
Mondial 2034. 

Les conclusions de ces deux sessions à 
Rabat constituent un pas de plus pour hisser 
le partenariat entre les deux parties à des pers-
pectives plus élargies dans différents do-
maines d'autant que le forum sino-arabe 
constitue un espace de haut niveau pour ren-
forcer le dialogue, la concertation et la coopé-
ration fructueuse entre les deux parties. 

Débat à Casablanca sur le rôle de l’IA en faveur 
de l’inclusion socioéconomique des jeunes

Tenue à Rabat de la 20ème réunion de haut niveau du Forum de coopération 
sino-arabe et de la 9ème session du Dialogue politique stratégique 
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L’Office national de l'électricité 
et de l'eau potable (ONEE) a 

annoncé, jeudi, un nouveau finan-
cement de 300 millions d’euros au-
près de la Banque européenne 
d’investissement (BEI), la Banque 
allemande de développement 
(KfW) et l’Union européenne 
(UE), pour renforcer son réseau 
électrique. 

Ce financement s'inscrit dans 
le cadre d'une visite de haut ni-
veau conduite par Ioannis Tsakiris, 
vice-président de la BEI, Chris-
tiane Laibach, membre du direc-
toire de la KfW et Daniele Dotto, 
chef de la délégation-adjoint de 
l'UE, sur le site du parc éolien de 
Jbel Lahdid de 270 MW, réalisé par 
l’ONEE, dans la province d’Es-
saouira, a indiqué un communi-
qué conjoint.  

Il vise à améliorer l’intégration 
des énergies renouvelables à tra-
vers le renforcement du réseau 
électrique du Maroc, dans le cadre 
de leur coopération stratégique 
pour soutenir la transition énergé-
tique du Royaume.  

Ainsi, le nouveau finance-
ment, structuré et conduit par la 
BEI (170 millions d’euros) aux 
côtés de la KfW au nom du gou-
vernement allemand (130 millions 
d’euros), soutiendra une série 
d’investissements, à réaliser par 
l’ONEE, destinés à moderniser et 
étendre le réseau national de 
transport d’électricité sur 731km, 
permettant l’augmentation de la 
capacité d’évacuation du réseau 
de transport de 1850 Mega Volt 
Amper. 

L’objectif est de faciliter l’inté-
gration de nouvelles capacités re-
nouvelables dans le système 
électrique et d’accompagner 
l’ONEE dans son rôle de gestion-
naire du réseau, en appui aux ob-
jectifs énergétiques et climatiques 
du Maroc, rapporte la MAP. 

Ces investissements contri-
bueront à améliorer la sécurité 
d’approvisionnement, à réduire 
les émissions de gaz à effet de 
serre (390.000 t CO2e/an à l’hori-
zon 2030) et à stimuler la crois-
sance dans plusieurs régions du 
pays, tout en renforçant la rési-
lience du réseau national face à 
l’augmentation de la demande et 
aux aléas climatiques.  

Ce nouveau financement 
s’inscrit dans une dynamique am-
bitieuse portée par l’ONEE, acteur 
majeur de la transition énergé-
tique du Royaume, souligne la 
même source, révélant que l’Office 
a engagé un plan d’équipement de 
220 milliards de dirhams à l’hori-
zon 2030, dont 177 milliards desti-
nés au secteur électrique, visant à 

porter la capacité installée en éner-
gies renouvelables à 56% d’ici fin 
2027. 

Parmi les projets structurants 
figurent le développement de 12,5 
GW de capacités renouvelables 
additionnelles, le renforcement du 
réseau de transport sur plus de 700 
km, et la mise en œuvre d’une au-
toroute électrique de 3000 MW 
d’une longueur de 1400 km entre 
le Sud et le Centre du Royaume. 
Ces investissements renforcent la 
sécurité énergétique du pays, sou-
tiennent la décarbonation de l’éco-
nomie et positionnent le Maroc 
comme un modèle régional en 
matière d’énergie durable. 

Mis en service en octobre 2024, 
le parc éolien de Jbel Lahdid est le 
quatrième projet du Programme 
intégré de l’énergie éolienne de 
1000 MW, note-t-on de même 
source, rappelant que ce projet a 
été cofinancé par des prêts de 200 
millions d’euros chacun de la BEI 
et de la KfW au nom du gouver-
nement allemand, ainsi qu’une 
subvention de 15 millions d’euros 
de l’UE. 

Doté d’une capacité de 270 
MW, le parc devrait produire en-
viron 952 GWh d’électricité renou-
velable par an, soit l’équivalent de 
la consommation annuelle de 1,2 
million d’habitants. Il illustre l’im-
pact concret de la coopération eu-
ropéenne dans la mise en œuvre 
des engagements climatiques du 
Royaume. 

Cette initiative démontre la ca-
pacité de l’équipe Europe à mobi-
liser des ressources financières et 
techniques cohérentes avec les 
priorités de ses partenaires, en par-
faite adéquation avec le Partena-

riat vert Maroc-UE, le Pacte vert 
pour l’Europe et les ambitions ma-
rocaines de transition énergétique. 
Par ailleurs, le prêt de la BEI béné-
ficie d’un appui de l’UE, qui, à tra-
vers son dispositif de garantie, 
améliore ainsi les conditions de fi-
nancement et renforce l’impact de 
l’opération. 

En parallèle, la BEI et la KfW 
ont conclu un accord de coopéra-
tion renforcée dans le cadre de 
l’initiative de délégation réci-
proque (Mutual Reliance Initiative 
– MRI), qui confie à la BEI le rôle 
de chef de file pour l’instruction et 
le suivi du projet. Ce mécanisme 
permet de simplifier les procé-
dures pour les autorités maro-
caines et d’assurer une mise en 
œuvre plus rapide, coordonnée et 
efficace des opérations cofinan-
cées.  

Ce rôle s’inscrit dans une rela-
tion de confiance construite sur la 
durée entre la BEI et l’ONEE, avec 
23 projets déjà financés conjointe-
ment. Il reflète une volonté parta-
gée de renforcer l’impact des 
investissements en faveur d’un 
système énergétique plus durable, 
résilient et inclusif. 

Dans ce sens, M. Tsakiris a re-
levé que le parc de Jbel Lahdid il-
lustre la solidité du partenariat 
entre le Maroc et les institutions 
européennes en matière de transi-
tion énergétique. "Avec ce nouvel 
appui de 170 millions d’euros, 
nous soutenons l’extension du ré-
seau électrique national, un levier 
essentiel pour renforcer le lien 
entre production d’énergie verte et 
infrastructures de transport d’élec-
tricité, au service d’une transition 
énergétique durable et du déve-

loppement du pays", a-t-il souli-
gné. 

Et d’ajouter qu’en assumant le 
rôle de chef de file dans le cadre de 
l’initiative de délégation réci-
proque, la BEI s’appuie sur trois 
décennies de coopération avec 
l’ONEE pour offrir un cadre de 
partenariat plus efficace et mieux 
coordonné. "C’est un exemple 
concret de l’approche Team Eu-
rope au service de nos clients", a-
t-il affirmé.  

Pour sa part, l’ambassadrice 
de l’UE, Patricia Llombart Cussac, 
a indiqué que "ce programme est 
une nouvelle démonstration des 
réalisations concrètes de notre Par-
tenariat vert Maroc-UE et de l’en-
gagement continue de l’équipe 
Europe dans le financement de ces 
infrastructures clés pour la transi-
tion énergétique marocaine". 

De son côté, l’ambassadeur de 
l’Allemagne Robert Dölger, a as-
suré  que l’Allemagne et le Maroc 
ont construit un partenariat solide 
et de confiance dans le secteur de 
l’énergie, qui constitue un modèle 
de coopération internationale en 
matière de climat et de développe-
ment durable.  

"Avec cet accord de cofinance-
ment, nous franchissons une nou-
velle étape majeure vers la 
réalisation de nos objectifs clima-
tiques ambitieux", a-t-il relevé, 
poursuivant qu’ensemble "nous 
transformons une vision politique 
partagée en actions concrètes – à 
travers des investissements com-
muns dans l’énergie solaire, l’éo-
lien et le développement des 
réseaux électriques". 

Grâce à cet accord, l’Alle-
magne contribue désormais à hau-

teur de plus de 3 milliards d’euros 
à la transition énergétique et à la 
résilience climatique au Maroc, a-
t-il noté, ajoutant que ce partena-
riat renforce la responsabilité 
globale et ouvre la voie vers un 
avenir plus vert et plus résilient. 

Pour sa part, Christiane Lai-
bach, membre du Directoire du 
groupe KfW, a souligné que le Pro-
gramme d'intégration des énergies 
renouvelables de 130 millions 
d'euros est une étape importante 
dans l'engagement continu en fa-
veur de la transition énergétique 
au Maroc, notant qu'il soutient la 
création d'un réseau électrique nu-
mérique et robuste pour un avenir 
dans lequel la majorité de l'électri-
cité proviendra de sources renou-
velables.  

Les partenariats fiables à long 
terme, comme celui conclu avec le 
Maroc et l'ONEE, sont essentiels 
pour réaliser la transition vers une 
économie verte, a-t-elle fait savoir, 
précisant que la KfW soutient la 
contribution du Maroc à la protec-
tion internationale du climat et 
ouvre des opportunités pour l'in-
dustrie allemande et européenne. 

Le directeur général de 
l’ONEE Tarik Hamane, a, à son 
tour, indiqué que "sous la conduite 
éclairée de Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI, le Royaume du 
Maroc poursuit résolument sa 
transition énergétique vers un mo-
dèle durable et inclusif", considé-
rant que le nouveau financement 
de 300 millions d’euros, mobilisé 
par la Banque européenne d’in-
vestissement, la KfW et l’UE, té-
moigne de la solidité de nos 
partenariats stratégiques et de la 
confiance accordée à l’ONEE. 

Ce soutien contribuera aux ef-
forts consentis afin d’accélérer la 
modernisation et le renforcement 
de notre réseau électrique natio-
nal, facilitant ainsi l’intégration de 
nouvelles capacités d’énergies re-
nouvelables, a noté M. Hamane, 
ajoutant qu’avec une capacité ins-
tallée de 12 GW, dont plus de 45% 
issue des énergies renouvelables, 
et un réseau de transport de plus 
de 30.000 km, l’ONEE s’engage 
pleinement à atteindre les objectifs 
nationaux en matière d’énergies 
renouvelables à l’horizon 2030. 

Ces avancées renforcent la po-
sition du Maroc en tant que carre-
four énergétique incontournable 
entre l’Afrique et l’Europe et lea-
der régional et continental en ma-
tière de transition énergétique, 
contribuant activement à la sécu-
rité énergétique, à la décarbona-
tion de l’économie et au 
développement durable du 
Royaume, s’est-il félicité. 

L'ONEE obtient un financement de 300 millions 
d'euros pour renforcer son réseau électrique
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LIBÉRATION SAM/DIM 24-25 MAI 2025 11Economie

L'Agence nationale de régle-
mentation des télécommuni-
cations (ANRT) a annoncé 

avoir reçu une notification d'un projet 
de concentration consistant en la 
création, par Itissalat Al-Maghrib 
(IAM) et Wana Corporate (Wana), de 
deux entreprises communes, "Fi-
berCo" et "TowerCo", ayant pour 
objet la mutualisation d'investisse-
ments dans le secteur des télécommu-
nications (marchés des 
infrastructures - optiques et mobiles - 
de télécommunications). 

Il s'agit de déployer de nouvelles 
infrastructures passives de réseaux 
de fibre optique jusqu'aux abonnés 
(FiberCo) et de nouvelles infrastruc-
tures passives d'accueil des équipe-
ments de téléphonie mobile des 
opérateurs de télécommunications 

(TowerCo), indique un communiqué 
de l'ANRT. 

"FiberCo", qui sera détenue à 50% 
par Wana et à 50% par IAM, aura 
pour activité le déploiement au 
Maroc de nouvelles infrastructures 
passives permettant la mise en place 
des réseaux de fibre optique "Fiber to 
the Home" jusqu'aux abonnés et la 
fourniture d'un accès passif à ces in-
frastructures, rapporte la MAP.  

Concernant "TowerCo", qui sera 
également détenue à 50% par Wana et 
à 50% par IAM, aura pour objet le dé-
ploiement au Maroc de nouvelles in-
frastructures passives permettant 
d'héberger des équipements de télé-
phonie mobile et la fourniture d'un 
accès passif à ces infrastructures.  

Elle aura aussi pour activité la re-
construction d’infrastructures exis-

tantes des parties lorsque les pylônes 
existants doivent être remplacés.  

IAM est une société anonyme à di-
rectoire et à conseil de surveillance, 
au capital social de 5.274.572.040 di-
rhams, constituée en vertu du droit 
du Royaume du Maroc, immatriculée 
au registre du commerce de Rabat 
sous le numéro 48947 dont le siège so-
cial est situé à Avenue Annakhil, Hay 
Riad, Rabat, Maroc.  

Itissalat Al-Maghrib est un opéra-
teur de télécommunications titulaire 
de plusieurs licences de télécommu-
nications l’autorisant à fournir des 
services fixes et mobiles au Maroc. 

Quant à Wana, elle est une société 
anonyme au capital social de 
5.857.302.900 dirhams, constituée en 
vertu du droit du Royaume du 
Maroc, immatriculée au registre de 

commerce de Casablanca sous le nu-
méro 99907 dont le siège social est 
situé à Boulevard Sidi Mohamed Ben 
Abdellah Marina Shopping Centre, 
Casablanca.  

Wana est un opérateur de télécom-
munications titulaire de plusieurs li-
cences de télécommunications 
l’autorisant à fournir des services 
fixes et mobiles au Maroc. 

L'ANRT fait savoir que les tiers in-
téressés sont invités à faire connaître 
leurs observations au plus tard, le 30 
mai 2025 à 15H30, à travers le dépôt 
électronique à l'adresse "concentra-
tion-economique@anrt.ma" ou dans 
une enveloppe fermée, destinée au 
directeur général de l'ANRT, à dépo-
ser au siège de l'ANRT (4ème étage), 
sis au Complexe d’Affaires, Bd Ar-
Riad, Hay Ryad, Rabat.

Télécommunications 

L'ANRT notifiée du projet de concentration 
économique d'IAM et Wana 

Le Maroc et la Banque africaine de 
développement (BAD) consoli-
dent leur partenariat stratégique 

pour accélérer les grands chantiers, avec 
une revue de portefeuille ambitieuse 
pour optimiser 2,9 milliards d'euros 
(Md€) d'investissements structurants. 

Selon un communiqué de la BAD, le 
responsable-pays de la Banque au 
Maroc, Achraf Tarsim, a indiqué, à l'oc-
casion du lancement de la revue de la 
performance du portefeuille des projets 
financés par l'institution au Maroc, que 
"près de trois milliards d'euros d'opéra-
tions sont actuellement en cours au 
Maroc pour amorcer des projets et ré-
formes clés qui renforcent la compétiti-
vité et l'attractivité du Royaume". 

Ce chiffre, a-t-il souligné, "reflète 
l'excellence, la profondeur et la vitalité 

de notre partenariat". 
Pendant deux jours, une centaine de 

représentants issus du gouvernement, 
de la Banque et des unités de gestion 
des projets émanant des ministères et 
administrations seront réunis autour 
d'un objectif central : maximiser l'effica-
cité du déploiement des 32 projets en 
cours d'exécution et renforcer leur 
convergence avec les priorités natio-
nales, rapporte la MAP. 

Dans une approche participative et 
axée sur les résultats, l'atelier permettra 
d'élaborer un plan d'amélioration du 
portefeuille. "Notre rencontre avec l'en-
semble des acteurs de l'écosystème de 
l'action publique traduit la volonté par-
tagée d'amplifier l'impact socioécono-
mique des projets sur le terrain, au 
bénéfice des populations", a noté M. 

Tarsim. La première journée de l'atelier 
sera consacrée à la formulation d'une 
matrice de recommandations destinée à 
renforcer l'efficacité opérationnelle des 
projets. Ce document proposera des ac-
tions ciblées à l'intention des parties 
prenantes – la Banque, les autorités na-
tionales et les équipes opérationnelles – 
afin d'optimiser la performance globale 
du portefeuille. 

Les discussions prévues pour la se-
conde journée permettront de définir les 
modalités de mise en œuvre du plan 
d'amélioration du portefeuille, en lien 
avec les priorités nationales du Maroc et 
les Objectifs de développement durable 
(ODD). 

Cette revue permettra ainsi d'identi-
fier les principaux défis rencontrés dans 
l'exécution des projets, de proposer des 

solutions pour lever les contraintes, op-
timiser les processus et renforcer la 
coordination entre les différents ni-
veaux d’intervention. 

Dans un contexte d'accélération des 
chantiers de développement du 
Royaume, cet exercice stratégique 
contribue à garantir la pertinence, la co-
hérence et l'efficacité des interventions 
multisectorielles de la Banque au 
Maroc. 

Depuis plus d'un demi-siècle, la 
BAD a mobilisé près de 15 milliards 
d'euros pour financer plus de 150 pro-
jets et programmes. Ces interventions 
couvrent des secteurs stratégiques tels 
que le transport, la protection sociale, 
l'eau et l'assainissement, l'énergie, l'agri-
culture, la gouvernance et le secteur fi-
nancier.

BAD-Maroc  

Une revue de la performance du portefeuille pour 
optimiser 2,9 Md€ d'investissements structurants 

Les débarquements de la pêche côtière et artisa-
nale au niveau du port de Dakhla ont atteint 19.337 
tonnes (T) à fin avril 2025, en baisse de 36% par rap-
port à la même période de l'année précédente, selon 
l'Office national des pêches (ONP). 

La valeur marchande de ces captures a égale-
ment baissé de 12% à plus de 244,42 millions de di-
rhams (MDH), contre plus de 279,30 MDH à fin 
avril 2024, a précisé l'ONP dans son dernier rapport 
sur les statistiques de la pêche côtière et artisanale 
au Maroc. 

Par espèce, les quantités de poissons pélagiques 
débarquées dans ce port ont baissé de 59% au cours 
des quatre premiers mois de 2025 à 9.756 T, pour 
une valeur estimée à 71 MDH (-49%), contre plus 
de 140,56 MDH/ 23.941 T à fin avril 2024, rapporte 
la MAP. Les débarquements des poissons blancs 
ont, quant à eux, augmenté de 54% à 9.536 T, pour 
une valeur de plus de 164,62 MDH, contre plus de 
129,28 MDH/ 6.175 T en glissement annuel. 

Concernant les débarquements des céphalo-
podes, ils ont augmenté de 79% à 3 T pour des re-

cettes de plus de 286.000 dirhams (+98%), tandis 
que pour les crustacés, les débarquements ont 
baissé de 30% à 43 T, générant des revenus de plus 
de 8,51 MDH (-9%). 

Au niveau national, les débarquements des pro-
duits commercialisés de la pêche côtière et artisa-
nale ont atteint 206.666 T à fin avril dernier, en 
baisse de 23% par rapport à la même période une 
année auparavant. En valeur, ces débarquements 
ont enregistré une hausse de 2% à environ 3,66 mil-
liards de dirhams (MMDH).  

Port de Dakhla: Baisse de 36% des débarquements de pêche à fin avril
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L’Institut Royal de la culture 
amazighe (IRCAM) a célébré, jeudi 
à Rabat, la Journée mondiale de la 
diversité culturelle pour le dialogue 
et le développement, à travers une 
rencontre dédiée au patrimoine 
oral, ponctuée par un hommage à 
trois figures emblématiques de la 
création amazighe. 

Organisée par le Centre des 
études anthropologiques et sociolo-
giques de l’IRCAM, cet événement, 
tenu sous le thème "Le patrimoine 
oral: expériences de recherche et de 
collecte", a mis en lumière l'impor-
tance du patrimoine oral en tant 
qu’outil fondamental pour la com-
préhension de la langue amazighe 
et de certaines dimensions sociales, 
politiques et culturelles. 

La rencontre a également souli-
gné le rôle central du patrimoine 
oral dans la reproduction culturelle 
au sein des sociétés amazighes et sa 
contribution à la préservation de la 
mémoire collective ainsi qu'à la 
transmission des valeurs et des sa-
voirs. 

Dans une allocution de circons-
tance, le secrétaire général de l’IR-
CAM, El Houssaïn El Moujahid, a 
indiqué que la célébration de cette 
journée, coïncidant chaque année 
avec le 21 mai, constitue une oppor-
tunité pour mettre en avant cer-
taines expériences contemporaines 

en matière de  transcription du pa-
trimoine oral. 

Evoquant la richesse de ce legs 
immatériel, M. El Moujahid a fait 
savoir que le fonds documentaire 
amazigh national regorge de nom-
breux recueils poétiques, précisant 

que l’Institut à travers son Centre 
des expressions artistiques, des 
études littéraires et de la production 
audiovisuelle, organise régulière-
ment des rencontres spéciales avec 
les poètes ainsi que des résidences 
artistiques, en plus de l’enregistre-

ment et de la transcription de plus 
de 20 recueils poétiques. 

"Nous avons franchi le cap de la 
phase fondatrice pour entrer dans 
celle de la consolidation, en tirant 
profit des possibilités offertes par 
les ressources numériques", a-t-il 
déclaré, soulignant que la promo-
tion de la langue amazighe repose 
fondamentalement sur la sauve-
garde de son patrimoine, tant oral 
qu’écrit. 

De son côté, le chercheur Moha-
med Oubenalau, membre du Cen-
tre des études anthropologiques et 
sociologiques, a souligné que la cé-
lébration de cette journée vise no-
tamment à ancrer une culture de 
reconnaissance envers les artistes 
porteurs du patrimoine culturel. 

Il a par ailleurs rappelé que l’IR-
CAM a accumulé une expérience 
notable dans la documentation du 
patrimoine matériel et immatériel, 
précisant que l'Institut multiplie les 
initiatives pour mettre en lumière 
les différentes facettes de cette ri-
chesse culturelle. 

A cette occasion, un hommage 
appuyé a été rendu à trois créateurs 
pour leur contribution à l'expres-
sion artistique amazighe, en l'occur-
rence la chanteuse Hadda Ouâkki, 
le Rais Lhoucine Ben Ihya Outz-
nakhte et Abdellah Boufssi.
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Journée mondiale de la diversité culturelle 

L’IRCAM met à l’honneur  
le patrimoine oral amazigh
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Les relations culturelles et so-
ciales riches et diversifiées 
liant solidement le Maroc et 

l’Italie sont mises en exergue à 
l’occasion de la 11ème édition du 
Festival italo-marocain de Tré-
vise, dans la région de Vénétie, 
qui s’est ouverte, jeudi soir, par 
un spectacle haut en couleur mê-
lant les musiques authentiques et 
modernes des deux pays médi-
terranéens. 

La soirée d’ouverture, mar-
quée par la présence d’un par-
terre de personnalités 
marocaines et italiennes du 
monde notamment académique, 
des arts, de la culture, de la poli-
tique et de la diplomatie, a été 
animée par une pléiade d’artistes 
qui se sont succédé sur scène gra-
tifiant le public de véritables 
hymnes à la diversité et la ri-
chesse culturelle qui caractérisent 
autant le Royaume que l'Italie. 

Dans une déclaration à la 

MAP, le président du Festival, 
Abdellah Khazraji, a souligné 
que cette manifestation célèbre 
les liens d’amitié entre les deux 
pays liés par l’histoire, offrant 
aux membres de la communauté 
marocaine établie en Italie no-
tamment en Vénétie, une oppor-
tunité de consolider et de 
préserver leurs liens avec la mère 
patrie. 

M. Khazraji a, de même, indi-
qué que la Fondation du Festival 
ne ménage aucun effort pour 
contribuer à la consolidation des 
relations bilatérales et au rayon-
nement de la culture marocaine 
en Italie. 

Cette soirée a été aussi mar-
quée par un défilé du caftan tra-
ditionnel marocain, symbole du 
raffinement et du savoir-faire na-
tional, ainsi que par la projection 
de longs-métrages marocains et 
d’un documentaire relatant des 
témoignages de plusieurs per-

sonnalités italiennes établies 
dans le Royaume et qui ont ra-
conté leur expérience et success 
stories, dont le journaliste sportif 
Lino Baco. 

Un hommage a été également 
rendu à de nombreuses figures 
des deux rives de la Méditerra-
née qui ont contribué au renfor-
cement des liens bilatéraux dans 
différents domaines. 

Au menu de cette édition fi-
gurent des conférences traitant 
notamment des droits de la 
femme et  de la société, animées 
par des experts marocains et ita-
liens. 

Autre fait marquant de cette 
11ème édition du Festival italo-
marocain de Trévise, organisée 
par la Fondation du Festival en 
partenariat avec l’Association 
Ribat Al Fath pour le développe-
ment durable, est la présence en 
force d’acteurs, scénaristes et 
metteurs en scène marocains. 

Le Festival de Trévise célèbre la diversité 
culturelle entre le Maroc et l'Italie
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Le coup d'envoi de la 3ème édition 
des Journées du patrimoine de Mar-

rakech a été donné, jeudi au Palais 
Bahia, en présence de personnalités du 
monde de la culture et de l'art. 

Organisé par l’Association Turāth 
pour la sauvegarde et la valorisation du 
patrimoine matériel et immatériel, en 
partenariat avec le ministère de la Jeu-
nesse, de la Culture et de la Communi-
cation, la Wilaya de Marrakech-Safi, le 
Conseil régional de Marrakech-Safi, la 
Commune de Marrakech, la Fondation 
Jardin Majorelle et le Conseil régional 
du tourisme (CRT), cet évènement se 
veut l'occasion de faire découvrir les ri-
chesses culturelles, architecturales et na-
turelles de la Cité ocre, avec l’appui de 
plus de 200 guides bénévoles formés 
par des architectes, historiens et spécia-
listes du patrimoine. 

Placée sous le thème "Marrakech au 
fil de l’eau et des jardins", cette manifes-
tation culturelle entend également offrir 
aux visiteurs un voyage dans le temps 
et l’espace à travers des circuits guidés, 
tout en sensibilisant les Marrakchis, en 
particulier les jeunes ainsi que les tou-
ristes à la préservation du patrimoine 
matériel et immatériel emblématique de 
la Cité ocre. 

S’exprimant à cette occasion, la pré-
sidente de l’association organisatrice, 
Soad Belkeziz, a mis en avant le carac-
tère singulier de ces journées, marquées 
notamment par l’engagement bénévole 
de plusieurs architectes ayant contribué 
à leur organisation, précisant que les vi-
sites et expositions, prévues dans le 
cadre de cette édition, sont accessibles 

gratuitement au public, dans un esprit 
d’inclusion et d’accessibilité, tant pour 
les habitants de Marrakech que pour les 
visiteurs. 

"Cette année, le nombre de sites ou-
verts aux visiteurs a été multiplié par 
quatre, dans une volonté de valoriser et 
de faire découvrir des lieux souvent mé-
connus du grand public", a fait observer 
Mme Belkeziz, également architecte, en 
citant pour exemple le Ksar El Hajar 
comme site emblématique. 

Par ailleurs, elle a mis l'accent sur 
l’importance de la recherche historique 
pour mieux appréhender le patrimoine 
marocain, l'objectif étant de le transmet-
tre de manière plus juste et plus fidèle 
aux générations futures. 

Cette première journée a été mar-
quée par la projection du documentaire 
"Marrakech au fil de l’eau et des jar-

dins", suivie du vernissage d'une expo-
sition de photographies de Marco 
Guerra, Benoît Maillard, Olivier Monge 
et Faten Safieddine, ainsi que d’une pré-
sentation de la flore urbaine en partena-
riat avec la section régionale du Centre 
national Mohammed VI des handica-
pés. 

Au menu de cet événement, qui se 
poursuit jusqu'au 25 mai, figurent aussi 
des visites d'élèves d'établissements sco-
laires aux sites emblématiques de la Cité 
ocre, des ateliers pour enfants, des 
conférences sur les thèmes "L’architec-
ture vernaculaire et le Pavillon maro-
cain à la Biennale de Venise" et 
"Marrakech, au fil de l’eau et des jar-
dins", outre la signature du livre 
"L’énigme de la Qobba Almoravide de 
Marrakech" de l’architecte Soad Belke-
ziz. 

Le vernissage de l’exposition "Pein-
ture: le dernier refuge" de l'artiste-

peintre Ziyad El Mansouri, a eu lieu 
jeudi à la galerie House of Beau de Té-
mara, en présence de plusieurs amou-
reux de culture et d’arts. 

Cette exposition inédite, organisée 
du 22 mai au 22 juillet, à découvrir au 
sein des deux espaces de la galerie 
House of Beau de Rabat et de Témara, 
propose à ses visiteurs une immersion 
dans un univers où chaque contraste  
est un témoignage de la condition hu-
maine et du rapport de l’artiste au 
monde. 

Les œuvres d’El Mansouri, lauréat 
du Prix national d’excellence des jeunes 
artistes peintres (ministère de la Cul-
ture, 2023), arrachent au réel ce qu’il a 
de plus ténu et de plus véritable, à tra-
vers une palette vibrante voire criante, 
ainsi que des figures tordues et maus-
sades, exprimant un air tragique qui 
prédomine ses compositions, vacillant 

entre le rêve et le cauchemar. 
Dans une déclaration à la presse, 

l'artiste a indiqué que cette exposition 
reflète un côté “très intime et person-
nel”, affirmant avoir essayé d’explorer 
plusieurs techniques visant à révéler et 
partager avec le public ses émotions et 
ses sensations. 

Au fil de ses tableaux, le jeune ar-
tiste livre son regard inquiet sur le 
monde contemporain, mettant notam-
ment en lumière ses vaines agitations, 
sa violence numérique, son attrait au di-
vertissement creux et son appel à la 
consommation frénétique, avec une 
grande sensibilité portée par son trait, 
ses choix de couleurs et ses person-
nages désabusés. 

L'œuvre d’El Mansouri représente 
une avancée vers l’intériorité de l’être et 
dévoilent au public sa propre réalité 
sans se dissocier du monde, faisant 
usage de l’expressionnisme comme 
moyen de représenter le monde, tel 

qu’il se manifeste à lui, avec des toiles 
dont émane une narration visuelle qui 
transcende les frontières traditionnelles 
et conventionnelles. 

Dans une déclaration similaire, Oth-
mane Benlamine, fondateur de la gale-
rie House of Beau, s’est réjoui de cette 
exposition dont le titre démontre à quel 
point la peinture est, pour cet artiste, un 
“acte vital d’existence, une manière de 
respirer et de réfléchir, de résister et 
d’apporter de l’espoir”. 

"Ce titre est encore plus pertinent 
compte tenu de l’époque dans laquelle 
nous vivons, marquée par une certaine 
volatilité, des crises et des guerres", a-t-
il relevé, précisant que l'exposition per-
met de comprendre la place de la 
peinture et son rôle en cette période tu-
multueuse. 

Né à Taza en 1998, Ziyad El Man-
souri est un peintre et musicien qui vit 
et travaille à Tétouan. Sa passion artis-
tique naissante le conduit avec sa fa-

mille dans la région de Tétouan, où il 
intègre le lycée Imam El Ghazali dans 
la section des arts appliqués. Il obtient 
son baccalauréat en arts appliqués en 
2015, puis entre à l'Institut national des 
beaux-arts de Tétouan, dont il sort di-
plômé et major de promotion en 2020. 

El Mansouri, dont le travail fait dés-
ormais partie de collections presti-
gieuses, notamment la Fondation 
Blachère pour l'art contemporain afri-
cain, explore, dans sa pratique artis-
tique, l'interaction entre l'imagination et 
la réalité, avec une palette allant du vif 
au monochrome, pour faire dialoguer 
lumière et ombre, symbolisant ainsi la 
dualité de l'existence humaine. 

Il figure parmi les artistes talen-
tueux que la galerie House of Beau a ex-
posés à Londres dans le cadre de la foire 
d'art contemporain africain 1-54 Lon-
don, où son œuvre a rencontré un 
grand succès.

Coup d'envoi de la 3ème édition 
des Journées du patrimoine

Vernissage de l’exposition "Peinture:  
Le dernier refuge" de Ziyad El Mansouri

Bouillon de culture
Festival 
 
Le long métrage "Joyeux anniver-

saire" de la réalisatrice norvégienne Nina 
Elisabeth a remporté le Grand prix Ibn 
Rochd au 10ème Festival international 
Agora du cinéma et de la philosophie. 

Dans la catégorie du court métrage, 
c'est le film "Un monde nouveau" du réa-
lisateur français Vincent Capello qui a 
remport le Grand prix Ibn Rochd. 

Lors de la cérémonie de remise des 
prix, de grandes figures du monde des 
médias et de l'art ont été honorées, no-
tamment l’acteur et cinéaste marocain Ez 
El Arab Kaghat, en reconnaissance de sa 
riche contribution dans les domaines du 
théâtre, du cinéma et de la télévision. 

21 films  d’Argentine, de Norvège, 
d’Espagne et du Maroc ont concouru 
pour le Grand prix du festival dans ses 
deux catégories : court et long métrage 
de fiction. 

Le programme de cet événement ar-
tistique comprenait plusieurs activités 
culturelles et artistiques, notamment la 
signature d’un livre sur le cinéma de 
l’écrivain Aziz Haddadi, et du roman 
«L’oiseau de montagne» de Mohamed 
Zouhri, l’organisation de deux ateliers 
sur le cinéma, l’éducation et la réalisation 
cinématographique à destination des 
étudiants, ainsi qu’une master class et 
une table ronde traitant du thème: «Ci-
néma et philosophie, quel rapport ?». 

L’édition 2025 du Festival internatio-
nal Agora du cinéma et de la philosophie 
a été organisée sous le thème "Cinéma et 
dialogue des cultures", mettant à l’hon-
neur le cinéma norvégien comme invité 
spécial. Un hommage a été rendu, à cet 
effet, à la réalisatrice, scénariste et pro-
ductrice norvégienne Nina Elisabeth. 
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"J'ai extrêmement mal 
pour mon pays", dit 
Lioudmila, 84 ans, 

depuis son appartement de 
Saint-Pétersbourg. Survi-
vante du siège de Léningrad, 
elle doit être jugée à cause 
d'une pancarte réclamant "la 
paix", en pleine offensive 
russe en Ukraine. 

Vêtue d'un cardigan bor-
deaux et soigneusement ma-
quillée, Lioudmila Vassilieva, 
cheveux courts et gris, mon-
tre l'objet du délit: une pan-
carte avec un texte écrit à la 

main, qui lui vaut d'être jugée 
pour avoir "discrédité" l'ar-
mée, comme des milliers 
d'autres depuis le début de 
l'offensive de Moscou en 
Ukraine en 2022. 

Il y est écrit en russe: "A 
tous. Arrêtons la guerre ! 
Nous sommes responsables 
de la paix sur Terre !" 

Le tout est signé: "Avec 
amour, Lioudmila, enfant de 
Léningrad assiégée", dans 
une référence compréhensi-
ble par tous les Russes au ter-
rible siège nazi de Léningrad 
(nom de Saint-Pétersbourg à 
l'époque soviétique) pendant 
la Seconde Guerre mondiale. 

Lioudmila Vassilieva a 
brandi sa pancarte en mars 
dernier dans le centre de la 
deuxième ville de Russie. 

La grand-mère de quatre 
petits-enfants s'est rendue 
coupable d'avoir porté le 
"discrédit sur l'armée" russe. 
D'après l'article 20.3.3 du 
Code administratif, elle 
risque une amende allant de 
30.000 à 50.000 roubles (de 
330 à 550 euros, environ). 

Amnesty International, 
ONG que la Russie a interdite 
lundi, estimait en 2023 que ce 
délit est "utilisé pour crimina-
liser l'expression de toute opi-

nion critique de l'invasion" de 
l'Ukraine. 

Le procès de Lioudmila 
Vassielieva devait avoir lieu 
vendredi à Saint-Pétersbourg. 

Il s'inscrit dans un 
contexte de répression des 
voix dissidentes, alors que 
l'offensive russe a fait des di-
zaines de milliers de morts et 
blessés, civils comme mili-
taires, des deux côtés. 

Les arrestations pour "es-
pionnage", "trahison", "sabo-
tage", "extrémisme" ou pour 
des critiques visant l'armée se 
sont multipliées au cours des 
trois dernières années. 

La justice russe a notam-
ment condamné en novem-
bre dernier à cinq ans et demi 
de prison ferme une pédiatre 
âgée de 65 ans de Moscou. 
Elle était accusée par la mère 
d'un de ses patients d'avoir 
critiqué l'assaut russe en 
Ukraine au cours d'une 
consultation. 

Lioudmila Vassilieva 
plaide, elle, la "non-indiffé-
rence" pour expliquer son 
geste. "J'ai toujours été 
quelqu'un qui n'est pas indif-
férente. J'ai toujours été du 
côté des faibles, tout comme 
ma maman", explique-t-elle. 

Dans son clair et grand 

appartement de Saint-Péters-
bourg, deux élégants chats 
batifolent au milieu des li-
vres. Il y a aussi le portrait de 
sa mère, qui a survécu au 
siège de Léningrad avec cinq 
enfants sur les bras, dont la 
petite Lioudmila. 

"Maman disait toujours: 
+Nous pouvons tout suppor-
ter, pourvu qu'il n'y ait pas la 
guerre+", dit-elle à l'AFP, en 
se remémorant cet épisode 
tragique de la Seconde 
Guerre mondiale au cours 
duquel entre 600.000 et 1,5 
million de personnes sont 
mortes, de faim pour la plu-
part. 

"Il arrivait à maman de 
donner son sang pour obtenir 
une ration supplémentaire", 
raconte Lioudmila. 

Après la Seconde Guerre 
mondiale, "on parlait tout le 
temps de la paix. Rappelez-
vous du passé pour que cela 
(la guerre, ndlr) ne se repro-
duise jamais", lance Lioud-
mila. 

"Mais aujourd'hui, de quoi 
parle-t-on ?", demande-t-elle, 
émue, en faisant allusion à la 
rhétorique du pouvoir russe 
qui manie un discours aux 
accents belliqueux. 

Pour Lioudmila, qui était 

ingénieure à l'époque de 
l'URSS, la perestroïka (re-
structuration) et les réformes 
lancées par Mikhaïl Gorbat-
chev dans les années 80 ont 
constitué une "fenêtre vers la 
liberté". 

Membre du parti ultra-li-
béral "Choix démocratique" 
d'Egor Gaïdar dans les an-
nées 90, elle dit baigner dans 
les idéaux démocratiques de-
puis toujours et avoir "parti-
cipé à tous les 
rassemblements d'opposi-
tion" depuis l'arrivée de Vla-
dimir Poutine au pouvoir en 
2000. 

Son credo est: "Laissez les 
gens vivre et choisir par eux-
mêmes ce qu'ils veulent. Ne 
leur imposez rien, je vous en 
prie". 

Et l'appel à la "paix" lancé 
en plein centre de Saint-Pé-
tersbourg était non pas 
adressé aux autorités russes 
mais à "tous les gens", car ce 
sont eux "qui peuvent avoir 
de l'influence et arrêter" le 
conflit, affirme Lioudmila, 
qui se dit persuadée que des 
"gens ont été intimidés" ré-
cemment, sans détailler. 

"Quant à moi, j'ai déjà 84 
ans. Je n'ai pas peur", conclut-
elle. 

Lioudmila Vassilieva  

L’octogénaire face à ses juges pour avoir demandé "la paix" 

J'ai toujours  
été quelqu'un  
qui n'est pas  
indifférente.  
J'ai toujours  
été du côté des 
faibles, tout 
comme ma 
maman, dixit 
Lioudmila 

“

“ Po
rt

ra
it

Page Portrait GABARIT.qxp_Mise en page 1  23/05/2025  12:34  Page 1



Luka Modric dit “adios” au Real Madrid 

Une page d'histoire qui se tourne:
le magicien Luka Modric, 39 ans,
a annoncé jeudi qu'il quitterait le
Real Madrid, où il évolue depuis

2012, après le Mondial des clubs (14 juin au
13 juillet), avec l'un des plus beaux palmarès
de l'histoire du football.

"Le moment est venu (...) Samedi je joue-
rai mon dernier match au Santiago Bernabéu.
Et même si, après le Mondial des clubs, je ne
porterai plus ce maillot sur les terrains, je serai
toujours +madridista+", écrit le Ballon d'Or
2018 dans un communiqué publié sur Insta-
gram.

"Je suis arrivé en 2012 avec le rêve de por-
ter le maillot de la meilleure équipe du monde
et l'ambition de réaliser de grandes choses,
mais je ne pouvais pas imaginer tout ce qui
est arrivé ensuite (...) Je suis fier d'avoir fait

partie de l'une des époques les plus victo-
rieuses du meilleur club de l'histoire", ex-
plique Modric.

En treize saisons et 590 rencontres dispu-
tées sous le maillot merengue, le magicien
croate a tout gagné, se forgeant l'un des pal-
marès les plus impressionnants de l'histoire
du football, avec 28 trophées dont six Ligue
des champions, quatre Liga, deux Coupe du
Roi et cinq Supercoupes d'Espagne.

Sur le plan individuel, le joueur le plus
titré de l'histoire de la Maison Blanche est un
peu plus entré dans l'histoire en remportant
le Ballon d'Or en 2018, brisant ainsi l'hégé-
monie de l'Argentin Lionel Messi et du Por-
tugais Cristiano Ronaldo.

Dans un communiqué publié quelques
minutes après l'annonce du joueur, le Real
Madrid a souhaité remercier "l'une des plus

grandes légendes du club et du football mon-
dial", ajoutant qu'un hommage lui serait
rendu samedi lors du dernier match du cham-
pionnat espagnol, face à la Real Sociedad.

"Luka Modric demeurera pour toujours
dans le cœur des tous les +madridistas+
comme un footballeur unique et exemplaire,
qui a toujours représenté les valeurs du Real
Madrid (...) Son héritage restera gravé pour
toujours", a réagi le président madrilène Flo-
rentino Perez.

A la suite de l'annonce, les hommages se
sont multiplié sur les réseaux sociaux, où le
Real a lancé le #GraciasLuka:

"La seule chose qui l'emporte sur ma tris-
tesse, c'est la gratitude que je ressens d'avoir
eu l'honneur d'être ton coéquipier", a écrit sur
Instagram l'Anglais Jude Bellingham.

"Légende", a commenté l'attaquant brési-

lien Vinicius Jr sous la publication de Modric.
"Tu quittes le Real Madrid, mais tu fais

déjà partie de notre écusson (...) Merci pour
tout, Luka. Eternellement l'un des nôtres", a
commenté le champion du monde espagnol
Alvaro Arbeloa, l'un de ses nombreux ex-co-
équipiers à l'encenser jeudi.

"Luka Modric, LEGENDE POUR
TOUJOURS!!", a ainsi réagi le défenseur
français Raphael Varane. "Quelle aventure,
mon ami", écrit l'Allemand Toni Kroos. "Etre
aimé de tous est la chose la plus difficile et tu
y es parvenu grâce à ton football et à ta per-
sonnalité", a écrit Isco, désormais au Betis.

"CAPITAINE, en majuscule. Merci
beaucoup, pour tout! (...) Tu nous manque-
ras", estime le basketteur espagnol Sergio
Llull.

Son départ, qui suit celui de son entraî-
neur Carlo Ancelotti, prochain sélectionneur
du Brésil, et la retraite de son ex-compère au
milieu de terrain Toni Kroos, marque la fin
d'une ère au Real.

Le latéral espagnol Dani Carvajal, de re-
tour d'une grave blessure au genou, devrait en
effet être le seul rescapé de la génération
dorée de la Maison Blanche l'an prochain,
plusieurs médias affirmant que Lucas Vaz-
quez devrait également quitter son club for-
mateur cet été.

Malgré un certain déclin sur le terrain, et
un rôle de remplaçant de luxe ces trois der-
nières saisons, le N.10 merengue continuait
jusqu'ici à repousser un potentiel départ.

Il souhaitait, selon la presse espagnole,
prolonger encore une fois d'un an supplé-
mentaire jusqu'en 2026 et prendre sa retraite
après la Coupe du Monde pour laquelle il doit
encore se qualifier avec sa sélection, dont il
reste le légendaire capitaine et indispensable
meneur de jeu, malgré son âge.

Son ultime défi, tant que ses jambes le
permettent encore: disputer une quatrième
Coupe du Monde avant de raccrocher les
crampons, et s'offrir enfin un premier titre en
sélection, après plusieurs échecs, dont la finale
du Mondial-2018 perdue face à la France, et
l'élimination en demi-finales du Mondial-2022
face à l'Argentine.

Sport

Neymar rejoue avant l'annonce de la liste d'Ancelotti
Absent depuis cinq semaines sur bles-

sure, Neymar a fait son retour sur les
terrains jeudi sans pouvoir empêcher

l'élimination de Santos en Coupe du Brésil,
quelques jours avant la première liste du nou-
veau patron de la Seleçao, l'Italien Carlo Ance-
lotti.

Le joueur de 33 ans est entré en jeu à la 66e
minute du match opposant le "Peixe" au Club
Regatas Brasil, formation de deuxième division,
au stade Rei Pele de Maceio (nord-est).

La présence de "Ney" sur le terrain, par ses
passes précises pour ses coéquipiers, a redonné
de l'allant à l'attaque de Santos, mais n'a pas per-
mis de faire évoluer le score de 0-0 après 90 mi-
nutes, après un match nul 1-1 à l'aller.

La rencontre, comptant pour le troisième
tour de la Copa do Brasil, s'est achevée aux tirs
au but, le CRB s'imposant 5-4 dans cet exercice.

Neymar a inscrit son pénalty lors de la
séance de tirs au but. "Je sais qu'avec moi sur le
terrain la situation est différente (...) Je sais que

je peux aider mes coéquipiers", a déclaré le N.10
après le match.

L'ancien attaquant du Barça et du PSG n'a
pas joué depuis le 16 avril, quand il avait dû être
remplacé avant la mi-temps en raison d'une
blessure à la cuisse, lors d'un match de cham-
pionnat brésilien contre Atlético Mineiro.

De retour à Santos, son club formateur, en
février, il n'a disputé que neuf  rencontres en
trois mois, marquant trois buts et distribuant
trois passes décisives.

Avec son club précédent, Al-Hilal, en Ara-
bie Saoudite, Neymar n'avait joué que sept
matches en 17 mois, en raison notamment
d'une grave blessure au genou qui l'a maintenu
plus d'un an éloigné des terrains.

Meilleur buteur de l'histoire de la Seleçao,
avec 79 réalisations, il pourrait être appelé lundi
par le nouveau sélectionneur Carlo Ancelotti,
pour les matches de qualifications pour le Mon-
dial-2026 contre l'Equateur et le Paraguay, les 5
et 10 juin.
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Mohamed Majid Khaloua : L'accession de l’USYM en D1
est le fruit d'un travail continu et d'un projet ambitieux 

Le secrétaire général de l'Union Spor-
tive Yacoub El Mansour (USYM),
Mohamed Majid Khaloua, a souligné
que l'accession de l'équipe en 1ère di-

vision de la Botola Pro de football est le fruit
d'un travail continu et d'un projet ambitieux.

Dans une déclaration à la MAP, M. Kha-

loua a indiqué que cet exploit inédit dans l'his-
toire du club est l'aboutissement d'années de
travail acharné, depuis les divisions inférieures
jusqu'à l'accession à l'élite.

Il a relevé que toutes les composantes de
l'USYM ont adhéré à ce projet alors que le club
était encore en division amateurs, notant que

le défi actuel est de construire une équipe com-
pétitive selon les moyens disponibles.

Le soutien et l'accompagnement perma-
nents du bureau directeur ont été déterminants
dans les résultats obtenus, a-t-il affirmé, souli-
gnant que la prochaine étape requiert d'œuvrer
en vue de se maintenir en D1 et d'acquérir une
bonne expérience aux côtés des équipes de
l'élite.

De son côté, l'entraineur de l'USYM,
Mehdi El Jabri, a expliqué que la montée de
l'équipe en D1 est le résultat d'une bonne pla-
nification et d'un travail sérieux et de longue
haleine, relevant que ce projet sportif  s'appuie
sur un travail de base avec un apport considé-
rable des jeunes compétences.

Le jeune coach (29 ans) a relevé que la stra-
tégie mise en place par l'Union Sportive Ya-
coub El Mansour, axée sur la formation et
l'intégration des joueurs formés dans le club
au sein de l'équipe première, a été un levier im-
portant dans l'exploit réalisé.

Se félicitant que quatre équipes représen-
teront Rabat en 1ère division, la saison pro-
chaine, il a relevé que cela ne peut être que
bénéfique pour la concurrence et l'enrichisse-

ment de la scène footballistique locale.
Le but, désormais, a-t-il ajouté, est de si-

gner des prestations honorables, à la hauteur
des attentes des supporters de l'USYM et de
se maintenir parmi l'élite, tout en continuant
d'investir dans les jeunes talents.

L'Union Sportive Yacoub El Mansour a
été promue en Botola Pro D1 de football pour
la première fois dans son histoire en occupant
la 2ème place de la Botola Pro D2 avec 51
points, derrière le Kawkab Marrakech (53 pts)
qui a également accédé en division élite.

Tarik El Kharzi : Notre politique de formation 
à l’Académie Mohammed VI de football vise le haut niveau 
La formation prodiguée au sein de l’Acadé-

mie Mohammed VI de football vise le haut
niveau, a souligné le responsable de détec-

tion et de recrutement, Tarik El Khazri.
"La formation prodiguée au sein de l’Acadé-

mie Mohammed VI de football vise le haut niveau.
Elle est orientée, sans préférence, aussi bien vers
les clubs nationaux qu’étrangers avec les sélections
nationales comme objectif  ultime", a indiqué M.
El Khazri dans un entretien accordé à la MAP.

Il s’est, dans ce sens, félicité des résultats at-
teints jusqu'aujourd'hui, soulignant le nombre
élevé -toujours de plus en plus grandissant- des ta-
lents formés à l’Académie, qui continuent d’écrire
l’histoire du football marocain, à l’image des Lion-
ceaux de l’Atlas U20 qualifiés au Mondial pro-
chain.

"Qu’ils s’engagent avec des clubs nationaux
ou partent ailleurs, les joueurs formés à l’Académie
avancent à pas sûrs, tout en restant indéfectible-
ment attachés aux sélections et aux couleurs na-
tionales", a-t-il indiqué.

"Youssef  En-Nesyri, Nayef  Aguerd et Azze-
dine Ounahi au Mondial (2022), Oussama Tar-
ghalline à la CAN (U23) et aux JO (2024), Chouaib
Bellaarouch à la CAN (U17) et Houssam Essadak,
Yassir Zabiri, Fouad Zahouani CAN (U20)… in-

carnent l’excellence de la formation au sein de
l’Académie qui a su mettre en valeur les qualités
de ces talents, valoriser le collectif  pour atteindre
des objectifs communs et agrandir le palmarès na-
tional", a mis en exergue, Tarik El Khazri.

Outre les sélections nationales "qui comptent
38 joueurs formés à l’Académie", ce joyau contri-
bue pleinement au développement du champion-
nat national.

"Aujourd’hui 15% de l’effectif  de la Botola
D1 sont formés à l’Académie Mohammed VI de
football. C’est un modèle à suivre par les clubs ma-
rocains", a soulevé M. El Khazri.

Tout en se félicitant que l’Académie Moham-
med VI de football est le premier Centre en
Afrique qui dispose d’un cursus sport/études à
l’intérieur même de l’enceinte, il a mis en exergue
la politique de suivi et d'accompagnement des
joueurs depuis leur entrée jusqu’à leur aboutisse-
ment et bien au-delà.

"Nous travaillons avec des technologies pour
la préparation athlétique et le suivi psychologique,
qui restent primordiaux dans le parcours d’un
joueur, jeune en l’occurrence", a expliqué M. Tarik
El Khazri.

Il a ajouté que "le mental d’acier et la force
physique des Lionceaux U20, en l’occurrence

contre l’Egypte en demi-finale, démontrent, à bien
des égards, cette particularité des joueurs de l’Aca-
démie, qui sont facilement identifiables au même
titre que leurs homologues formés dans les
grandes Académies internationales".

"Lorsque les joueurs de l’Académie s’engagent
avec des clubs étrangers, les coachs et les cadres
techniques de ces formations identifient, d’emblée,
leur excellence et leur performance", s’est félicité
le responsable de détection.

S’agissant du recrutement, M. El Khazri a mis
en relief  la transparence et le talent "uniquement".
"La médiation n’a nullement la moindre place", a-
t-il insisté.

"Nous avons une stratégie de détection au ni-
veau national baptisée: La Régionalisation de Dé-
tection et de Développement", a-t-il expliqué.

Il a précisé que pratiquement toutes les régions
du Maroc disposent d’une structure de détection
des meilleurs talents.

"Nous nous assignons comme objectif  le re-
pérage des meilleurs de chaque région avec un
nombre très limité", a-t-il relevé, notant que ces
jeunes talents passent les tests gratuits avant leur
présélection.

"Ils bénéficient d’un pack à équipements spor-
tifs fourni par l’Académie, ainsi qu’un terrain d'en-

traînement et le(s) coach(s), mis à leur disposition,
avant de jouer un Championnat régional pour pas-
ser à l’étape "nationale", a-t-il mis en évidence.

Actuellement, "nous parlons d’un nombre de
450 pépites (9 et 13 ans) dans toutes les régions.
Seulement 16 et 18 enfants au maximum seront
admis avec des critères de choix très bien déter-
minés", a-t-il noté, ajoutant que les autres seront
orientés vers des centres fédéraux ou des clubs.

Ces critères de choix, a expliqué le responsa-
ble, sont basés sur 5 volets à savoir, la technique,
la tactique, le physique, le social et le mental.

Une fois définitivement admis à l'Académie,
a-t-il ajouté, le travail porte sur l'optimisation de
leur potentiel et le développement de leurs points
forts. 

Par Anouar Afajdar 
(MAP) 

Matchs barrages
Les deux matches barrages aller, acces-

sion et maintien en Botola Pro D1 de foot-
ball, auront lieu ce samedi à partir de 16
heures. Du côté du stade Ahmed Fanna à
Dchira, l’Olympique local affrontera la Jeu-
nesse Sportive de Soualem, alors qu’au
stade municipal d’Oued Zem, le Raja de
Beni Mellal accueillera le Hassania d’Agadir. 

La finale retour de la Coupe de la Confédération CAF est prévue pour
ce dimanche à partir de 14 heures au stade Anna à Zanzibar avec pour
protagonistes le club tanzanien de Simba et le représentant du football na-
tional, la Renaissance Sportive de Berkane.

Au match aller disputé il y a une semaine au stade municipal à Berkane,
la RSB s’était imposée sur le score de 2 à 0. Une avance qui permettra aux
poulains de Mouine Chaâbani d’aborder ce second acte dans de bonnes
dispositions mais ils doivent se méfier de cet adversaire qui, poussé par
son public, tâchera de renverser la donne.

Arrivée dans la nuit de jeudi à vendredi à l’Ile de Zanzibar, l’équipe

berkanie, au grand complet, devra effectuer deux séances d’entraînement
en vue de peaufiner les ultimes réglages et être fin prêt le Jour J avec l’espoir
de ravir un troisième trophée de la Coupe de la CAF, sachant que lors de
la prochaine saison le club fera son baptême en Ligue des champions.

A propos de C1, la finale aller de cette prestigieuse épreuve continen-
tale aura lieu ce samedi à 14 heures au Lucas Masterpieces Mocipe Stadium
à Pretoria et opposera l’équipe sud-africaine de Mamelodi Sundowns à
son homologue égyptienne de Pyramids, club où évoluent deux joueurs
marocains, Mohamed Chibi et Walid El Karti.

T.R 

Finale de la Coupe de la CAF
La RSB décidée à décrocher une troisième étoile

sport .qxp_Mise en page 1  23/05/2025  13:19  Page2



Expresso

Ingrédients 
Pour environ 36 sushis : 
300 g de riz vinaigré  
200 g de poisson (au choix : sau-

mon, bar, sole, maquereau, ici du 
thon)  

3 feuilles d'algues séchées (nori)  
2 cuillères à soupe de vinaigre de 

riz (diluées dans 20 cl d'eau froide)  
un peu d’avocat 
une natte de bambou  
Préparation 
Découpez des lamelles de poisson 

d'environ un demi cm d'épaisseur, puis 
coupez-les en deux dans le sens de la 
longueur 

Humectez vos doigts dans le mé-
lange eau/vinaigre et étalez environ 75 
g de riz sur une demi-feuille de nori, en 
laissant une bande de 2 cm sur le bord 

le plus éloigné. 
Déposez une tracée d’avocat au 

centre et sur toute la largeur du riz. 
Déposez vos lamelles de poisson le 

long de l’avocat. 
Tout en maintenant la garniture, 

roulez délicatement la natte en la te-
nant entre les index et les pouces. 

Déroulez la natte. Humidifiez la 
lame d'un couteau large et coupez le 
rouleau en deux, puis chaque moitié de 
rouleau en trois. 

Les makis se dégustent avec de la 
sauce soja, du gingembre mariné et de 
l’avocat. On peut aussi en faire avec de 
l'avocat, des carottes, du concombre... 

Roulez la natte jusqu'à ce que les 
bords de l'algue se touchent et impri-
mez une légère pression uniformément 
sur l'ensemble du rouleau. 

LIBÉRATION SAM/DIM 24-25 MAI 2025

Recettes

Sous un manguier d'un quartier rési-
dentiel de Bangui s'organise le tour-
nage de "Cabine à problèmes", une 

série de sketchs imaginée par Lemuel Lu-
ther-King Godonam, "Luther LG", 19 
ans, avec quelques comédiens d'une scène 
d'humoristes qui peine à émerger en Cen-
trafrique. 

Tourner, mettre en ligne et acquérir 
une notoriété grâce à ces vidéos est un 
défi dans ce pays parmi les plus pauvres 
du monde où le taux de pénétration d'in-
ternet ne dépasse pas 15,5%, selon une 
étude des agences We Are Social et Hoot-
suite de mars 2025. 

Qu'importe pour le lycéen à la tête 
de la troupe, bien décidé à se faire un 
nom. Il compte sur ce rôle de propriétaire 
d'une boutique de rue qui a "toutes sortes 
de problèmes" avec ses clients ou les com-
merçants des alentours, dans cette nou-
velle mini-série diffusée à partir de 
dimanche. 

"C'est une nouvelle chose chez nous. 
Les comédiens ici, on les compte sur le 
bout des doigts", plaide t-il pour expli-
quer l'absence de scénarios et dialogues 
pré-écrits, et d'un simple panneau en bois 
en guise de décor. 

Quelques riverains s'arrêtent, intri-
gués de voir l'envers des vidéos des réseaux 
sociaux se dérouler sous leurs yeux. 

"Je pensais qu'ils faisaient ça au télé-
phone mais il y a du sérieux dans ce qu'ils 
font", s'étonne Kharl Malibangar, un étu-
diant de 21 ans impressionné par les 
perches, micros et caméras. 

"J'ai envie de les encourager, aimer 
leurs chaînes, m'abonner et leur donner 
des likes", s'enthousiasme le jeune 
homme. "L'humour, ça aide beaucoup de 
gens. Nous avons traversé la guerre et les 
gens ont besoin de ça pour s'évader et se 
changer les idées", ajoute-t-il. 

Luther souhaite "pousser la comédie 
de (son) pays à un autre niveau" et se faire 
connaître au-delà des frontières. 

Alors les jeunes acteurs de 19 à 24 ans 
s'expriment en français plutôt qu'en 
sango, l'une des langues officielles du 
pays. 

"Il n'y a pas que des Centrafricains 
qui me suivent, il y a aussi des étrangers 
qui doivent comprendre ce qui ce dit, 
donc je suis obligé de le faire en français", 
ajoute Luther LG qui rêve d'être aussi po-
pulaire que les Camerounais, Ivoiriens ou 
Béninois sur YouTube, TikTok ou Insta-
gram. 

Encore faut-il pouvoir publier ces vi-
déos. "Il n'y a pas une bonne qualité de 
connexion ici, ce qui m'empêche de pu-
blier sur certains réseaux. C'est un frein 
pour ma visibilité", s'agace Jessie Pavelle 

Nganayona, 19 ans, une comédienne du 
groupe. 

Parfois les 2.000 francs CFA (environ 
3,5 euros) qu'elle crédite sur son téléphone 
s'épuisent avant que sa vidéo ne soit en 
ligne. Impossible pour la jeune fille de 
tout miser sur sa présence en ligne. 

Mais la capitale centrafricaine 
manque cruellement de lieux de specta-
cles ou d'événements dédiés à l'humour. 

En comparaison, la Côte d'Ivoire est 
un tremplin pour les humoristes. 

Le comédien nigérien Mamane, une 

référence, y organise depuis 10 ans le Fes-
tival "Abidjan, capitale du rire". La capi-
tale économique ivoirienne abrite en 
outre des lieux de tournage, où des socié-
tés de production créent des émissions 
humoristiques, des bars dans lesquels les 
soirées stand-up sont régulières, et depuis 
quelques années, des écoles d'humoristes. 

En Centrafrique, les prestations hu-
moristiques sont souvent cantonnées aux 
cérémonies officielles politiques ou aux 
événements des ONG où l'objectif est de 
"conscientiser, de sensibiliser, d'éduquer 

la population" à travers l'humour, 
comme le décrit Gervais Symphorien 
Kpignon de la célèbre troupe des Perro-
quets de Bangui. 

Bien loin d'une nouvelle vague de co-
médiens davantage portée sur des sujets 
légers comme les relations amoureuses. 

Pour établir un lien entre ces deux 
mondes, et faire perdurer l'humour cen-
trafricain, Yvon Cyrille Goné alias Doc-
teur Mandjeke a créé le Festival "Bangui 
Rire" il y a sept ans et anime une forma-
tion à destination des jeunes humoristes 
centrafricains avec l'objectif de "former la 
nouvelle génération qui prendra la re-
lève". "Les jeunes qui arrivent sont bons 
mais ils n'ont pas assez d'expérience, donc 
je me dis qu'il faut leur donner un coup 
de main", avance-t-il. 

Comme ce soir-là, où il fait entrer Jes-
sie Pavelle sur scène au Missy-Momo, l'un 
des rares espaces culturels à Bangui. 

Toutes les chaises en plastique 
blanches sont occupées. Et le public se 
tord de rire lorsque Jessie blague sur les 
garçons apoutchous (pulpeux en argot 
ivoirien) réputés généreux à l'inverse des 
garçons maigres supposés pingres. 

"Je voudrais vraiment devenir l'hu-
moriste centrafricaine la plus connue du 
monde entier", clame-t-elle à sa sortie de 
scène. 

Les procureurs généraux de 40 Etats 
américains, démocrates et républi-

cains, ont signé une lettre vendredi pour 
le Congrès à renoncer à une mesure qui 
interdirait toute régulation de l'intelli-
gence artificielle (IA) pendant dix ans. 

"L'impact d'un moratoire aussi 
large serait considérable et totalement 
destructeur des efforts raisonnables dé-
ployés par les Etats pour prévenir les 
dommages connus liés à l'IA", notent-
ils dans la lettre adressée aux sénateurs 
et représentants les plus influents des 
deux Chambres américaines. 

La mesure contestée fait partie du 
grand projet de loi budgétaire en cours 
de discussion, conçue principalement 
pour étendre de colossaux crédits d'im-
pôts, selon le souhait de Donald 
Trump. 

"Le Congrès tente de faire passer en 
douce une interdiction de 10 ans pour 
les Etats d'appliquer toute loi relative à 
l'IA, laissant ainsi un domaine du droit 
et de la technologie en pleine évolution 
complètement dépourvu de réglemen-
tation", s'est indigné Rob Bonta, le pro-
cureur général de la Californie, sur X. 

"Nous leur demandons instam-
ment de faire marche arrière. En tant 
que quatrième économie mondiale, la 
Californie sait que la protection des 
consommateurs et l'innovation vont de 
pair", a-t-il ajouté. 

La Californie, où sont basés de 
nombreux géants des technologies tels 
que Google, Meta et OpenAI 

(ChatGPT), a voté plusieurs lois pour 
encadrer le développement rapide de 
l'IA, notamment pour renforcer les 
obligations de transparence vis-à-vis du 
public et limiter les "deepfakes" - ces 
photos, vidéos et sons qui donnent l'im-
pression d'être authentiques alors qu'ils 
ont été créés de toutes pièces. 

La lettre a été signée par les procu-
reurs généraux de nombreux Etats dé-
mocrates, de la Californie à New York, 
mais aussi républicains, comme l'Ohio, 
le Tennessee et l'Utah. 

Les signataires soulignent que la 
mesure, si elle est adoptée, "affectera des 
centaines de lois existantes et en cours 
d'adoption, adoptées et examinées par 
des assemblées législatives républicaines 

et démocrates". 
Ils rappellent que les Etats se sont 

saisis de la question parce qu''il n'y a pas 
eu "d'action fédérale" pour réguler l'IA, 
alors même que les technologies dans ce 
domaine présentent de nombreux 
risques liés à la "prise de décision auto-
matisée" ou aux contenus générés grâce 
à des services comme ChatGPT, par 
exemple. Le mégaprojet de loi appuyé 
par Donald Trump doit étendre les cré-
dits d'impôt de son premier mandat, 
qui arrivent à expiration à la fin de l'an-
née, en effectuant des coupes claires 
dans certaines dépenses, en particulier 
Medicaid, l'assurance santé dont plus de 
70 millions d'Américains aux revenus 
modestes dépendent. 

Sushi maison 
Des Etats démocrates et républicains 
US font front pour pouvoir réguler l'IA 

Sur scène ou en ligne, les humoristes centrafricains tentent une percée 
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